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Le mot du président

Chers (es) anciens et anciennes,

Nous avons une nouvelle directrice générale… 
Reconnaissance ou ouverture ? Pourquoi pas les deux. 
Reconnaissance des talents d’une personne qui, depuis 
plus de 28 ans, se consacre au développement du Collège et à le faire connaître 
sous ses plus beaux visages. Le Collège Martine Dubé l’a porté avec fierté. Elle 
en a fait sa vie et même l’objet de ses rêves. Ouverture ? Qui aurait cru, il y a  
10 ans, 25 ans…, qu’une femme pourrait succéder à la longue lignée des hom-
mes qui ont précédé aux destinées du Collège? À travers Martine, pouvons-
nous reconnaître la place et l’engagement de toutes ces femmes qui depuis plus 
de 30 ans, ont donné une couleur spéciale à notre école? L’impensable d’il y a  
10 ans est maintenant réalité. Une transition qui allait de soi et qui se vit dans 
la plus belle harmonie.

Martine a été présidente de notre Amicale pendant plusieurs années; nous 
héritons de son dynamisme et de sa vision d’avenir. Jusqu’à aujourd’hui, elle 
était vice-présidente de son conseil d’administration.

Comme anciennes et anciens, nous ne pouvons qu’être fiers de sa nomination 
à la direction de notre école et l’assurer de notre soutien indéfectible.

Bravo Martine et bonne route.

amicale@leadercsa.com

Le mot de Nathalie

Bonjour à vous toutes et tous !

Enfin…! Les beaux jours du printemps et un nouveau 
numéro de votre revue l’Union Amicale. C’est avec la 
contribution de plusieurs d’entre vous que nous pou-
vons encore et toujours vous l’offrir intéressante, instructive et divertissante. 
Pour poursuivre dans cette direction vous savez que votre Amicale ne peut se 
passer de vous. Vous êtes essentiels….. Partagez avec nous vos bons coups, 
vos souvenirs, vos projets, vos réalisations. Tout est important pour nous... Une 
visite, un courriel, un appel téléphonique... nous font extrêmement plaisir.

Un Merci à tous ceux et celles qui ont payé leur cotisation annuelle. Nous 
l’apprécions et espérons que, si ce n’est déjà fait, vous le ferez très bientôt. 
L’objectif n’est pas encore atteint.

Je profite de l’occasion pour vous inviter à vous joindre à nous pour la journée 
des « Retrouvailles » du 12 juin prochain. Des places sont encore disponi-
bles pour le golf, la visite à Kamouraska et pour le souper. Au plaisir de vous 
rencontrer !

L’Amicale des anciens élèves du Collège de Sainte-Anne-de-la-
Pocatière, la force d’un réseau unique.

Nathalie Lévesque

Directrice générale

Adrien Vaillancourt

Président
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Prénom
Promotion
Adresse 
Ville
Code postal
Courriel
Tél. résidence  		
Tél. bureau  
Télécopieur
Métier/profession  
Compagnie

Cotisation 2009
Campagne de financement annuelle

Mode de paiement
	 Chèque (au nom de L’Amicale des anciens)

	 Internet ou téléphone via Accès-D (Desjardins)
	 Visa			   Mastercard
	 N0 de carte

Retourner à
Amicale des anciens élèves
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière
100, 4e Avenue
La Pocatière (Québec)  G0R 1Z0

	 Cotisation régulière pour trois années : 75 $ 		
	 (suggéré 120 $). 
	 Montant de votre don : _________ $
	
	 Cotisation étudiante pour une année : 10 $ 		
	 (suggéré 25 $). 
	 Montant de votre don : _________ $

	 Cotisation étudiante pour trois années : 30 $ 		
	 (suggéré 75 $). 
	 Montant de votre don : _________ $

	 Cotisation régulière pour une année : 25 $ 		
	 (suggéré 40 $). 
	 Montant de votre don : _________ $

	
	 Expiration _____ / ______ 	
	 Nom du détenteur ______________________

Merci de nous aider
à garder contact avec vous

Tous les chemins mènent… à l’Amicale!
Prenez deux minutes pour nous transmettre vos coordonnées, c’est simple… comme bonjour!

Un courriel à : amicale@leadercsa.com

Un message au : 
418 856-3012, poste 229 
ou 1 877 783-2663

Un courrier à : 
Amicale des anciens élèves du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière 
100, 4e Avenue 
La Pocatière (Québec)  GOR IZO

Votre collaboration est très 
appréciée. Merci!

Renseignements à fournir !
Nom + promotion
Adresse • Téléphone • Courriel

amicale@leadercsa.com
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Portrait « Amical »

Il est bien naïf de  
croire qu’on a été 
lu! J’en fais le pari. 
Qu’ai-je à perdre? Le  
texte de cette livrai-
son vient en suite 
de celui qui a été  
publié dans la livrai-
son de Noël de l’Union 

l’Amical et portait en titre  : «  Noël en 
cadeau  ». J’aimerais poser un geste,  
celui d’écrire, pour léguer aux successeurs, 
à mon âge je pourrais presque dire aux  
descendants, Pâques en cadeau. Noël,  
c’est la signature de l’automne et le 
baptême de l’hiver.  Pâques…la sortie du 
long hiver, la victoire de la germination 
sur les blancs linceuls de la neige froide. 
C’est beau un calendrier qui n’est pas fait 
que de chiffres et de noms de mois dont on 
ne sait plus la signification. Pâques, c’est 
l’illustration de ce qui avait commencé à 
Noël en célébrant le « natalis » de Jésus 
en même temps que se fêtait « le natalis 
solis invicti »  des païens. Un joyeux amal-
game de chrétien et de païen. Mais il y a du 
mystère aussi dans le païen. La naissance 
du soleil invaincu! J’aime cette poésie… 
si poétique qu’elle en est vraie!

Un petit chapitre d’un livre écrit il y a quelques 
années est intitulé : « Le temps de Dieu, le temps 
de l’homme  ». Pensez bien que j’en propose la 
lecture. Mais, au delà de cette lecture et avec le 
don de Pâques, c’est le don de « marqueurs du 
temps » très significatifs que je voudrais contri-
buer à léguer.

Ce n’est pas par une petite «  décisionnette  », 
fut-elle politique, qu’une population en arrive à 
reconnaître et célébrer collectivement des mar-
queurs du temps de sa propre évolution. Notre 
culture traditionnelle en avait. Ils étaient bien 
rythmés et rythmaient bien les étapes de l’année. 
Les fêtes venaient à leur temps, en temps fort, 
comme tapant du pied pour tous l’écoulement 
du temps. L’Avent et Noël, c’était pour tous, le 
temps de la grosse froidure, de celle qui allait 
installer l’hiver. La messe de minuit et le réveillon 
arrivaient comme une affirmation d’espoir et de 
lumière dans la longue nuit. Le tenor de la place 
se ramonait le « gorlot » au « Painkiller » et était 
prêt à entonner de façon que tous puissent l’en-
tendre, même le bedeau préparant la quête de 
Noël  dans la sacristie, le « Minuit chrétiens! ». Et 
l’hiver sévissait. Puis, la sève montant aux arbres, 
et le sirop d’érable commençant à couler,  le rêve 
de l’été s’allumait. Et c’était, après un carême 
bien pesé, parfois même à la balance et au maigre 
de l’assiette, la venue de Pâques. La population 
entière se faisait mettre sous les yeux, au même 
moment pour tous, l’image de sa fin…d’une vraie 
fin qu’une résurrection allait corriger à la racine. 
Alors…il fallait y aller avec le joyeux le plus col-
lectif : les cloches qui se mettent à sonner en plein 
midi, les chandelles allumées sans trop d’écono-
mie, l’orgue qui jouera à pleins tuyaux…et tous 
seront un moment attablés au même jambon…
de Pâques bien sûr.

Tout cela va me valoir le jugement de « nostal-
gique ». Mais ce n’est pas de la nostalgie. C’est 
la contemplation d’une incroyable richesse, d’une 
culture courageuse qui regarde en face et collec-
tivement son sort. Et qui voit derrière la face hi-
vernale de ce sort le chaud rayon de l’espérance 
radicale jeter de bons rayons.

UN CADEAU DE PÂQUES ? NON ! PÂQUES EN CADEAU
Par Jean-Louis Levesque, 122e cours

Viendra alors un autre marqueur du temps auquel 
les semailles seront associées  : La Pentecôte et 
la Fête-Dieu et les quatre-temps du printemps et 
la bénédiction des grains de semaille comme on 
disait.. Puis la fin de l’année de pensionnat…le 
retour à la maison…et un temps béni, grandiose : 
les vacances. Viendrait, au terme de l’été et des 
vacances,  un autre marqueur du temps…moins 
ardemment désiré, me semble-t-il  : la fête du  
travail et la valise à réorganiser pour le départ.

Je plains un peu ceux et celles qui n’ont main-
tenant plus qu’un long fil uniforme et plat pour 
mesurer l’écoulement de leur vie  : un calendrier 
à chiffres. Qui n’ont plus d’attentes de temps de 
fêtes pour tous et de joies des sorties de temps de 
plus grande austérité. Pour lesquels, le brouhaha 
des émotions humaines n’a plus de temps de cé-
lébrations collectives. Après Pâques et avant les 
semences... c’était le temps de clore le temps des 
fréquentations et de les sceller dans un mariage 
tournant souvent à la noce. L’avancée de l’autom-
ne accompagnait bien ou provoquait peut-être 
une référence à la fin de l’aventure individuelle et 
collective de la vie. Que seront les marqueurs du 
temps à venir? La vie ne sera-t-elle « qu’un long 
fleuve tranquille » et je dirais terne parce qu’on 
ne saura plus en saisir les grands moments pour 
les organiser en fêtes collectives, en étapes pour 
tous…en marqueurs du temps quoi? Des mar-
queurs du temps qui font sortir les chiffres du ca-
lendrier de la lecture individualiste et transforment 
les chiffres en événements. Joyeuses Pâques.

________________________
1 Je dédie ces expressions latines aux plus jeunes étudiants et  
   étudiantes…juste pour les narguer un peu!

2 Voir LEVESQUE  Jean-Louis, À marée basse,  Ed. du CRP,  
    Université de Sherbrooke,

Les Fêtes du 150e anniversaire de l’enseignement agricole 
au Canada, La Pocatière 1859-2009,  vous proposent une varié-
té d’activités qui se dérouleront tout au long de l’été jusqu’au mois 
d’octobre 2009. Pour les détails de la programmation, consultez le 
www.lapocatiere150.ca ou téléphonez au (418) 856-1110 poste 1150.



amicale@leadercsa.com

Portrait «  Amical  » 05

Il y avait une fête. Un peu après mais pas 
trop loin de la St-Jean-Baptiste. Comme un 
genre de reprise, de prolongement. Une 
fête qui permettait de rêver aux joies de 
l’été…et d’y goûter  en famille.  Il y avait 
une fête pour tous. Un peu comme un 
temps des fêtes l’été. Quel que soit le pays 
auquel on se réfère. Noël a son Père Noël. 
Le premier juillet avait son BBQ en fa-
mille, en famille élargie, et peut-être, pour 
les mâles de la famille, un des premiers 
spectacles de bikini.  Pas à dédaigner! À 
l’entour du BBQ bien sûr. Le premier juillet 
avait ses bains de mer…en famille. Brr…
si l’eau est un peu froide… dans le Bas du 
Fleuve !

Et il y eût un pays qui perdit peu à peu le sens de 
la famille et qui vira à la logique de l’économie, 
c’est-à-dire du profit. C’est une façon lénifiante 
de dire à la logique de l’argent. Et de l’argent 
pour les argentés. Au diable la famille. Au diable 
la conciliation travail-famille.  On en parle. On crée 
un organisme ou une fonction gouvernementale 
quelconque et hop! On disperse la famille dans 
les grandes surfaces les jours de congés civiques 
qui n’en sont plus et on oublie, même les diver-
gences d’allégeances politiques, pour se concen-
trer sur ce qu’on croit être le profit mais qui n’est 
que l’étalement du même volume de vente sur un 
plus grand nombre de jours. La multiplication des 
petits revenus pour les plus riches et leur déra-
cinement de la famille tout autant que pour les 
ouvriers et ouvrières moins nantis prend le pas sur 
la congé et la fête familiale pour tous. Et hop! La 
Conciliation Travail-Famille a été rangée du côté 
des petits profits pour ceux qui profitent le plus et 
au diable la famille. Avec, bien sûr, la dispersion 
dans les mornes grandes surfaces du personnel de 
magasin le plus légèrement rémunéré. 

Avec l’éloignement aussi de leur famille des tra-
vailleurs et travailleuses qui sont les fondements 
de familles jeunes le plus souvent.

Il ne faut pas aller magasiner le 1er juillet. Il faut 
se répandre dans les parcs, se retrouver sur les 
perrons, partager une petite bière peut-être,  
disons une Tremblay ou une Bolduc, ce jour-là. Si 
on ne veut pas fêter le Canada, on fêtera l’été et 
la douceur du temps et le soleil et les vacances 
des enfants. On fêtera en famille, en clans d’amis,  
en clans d’ethnicités. Mais on ne fêtera pas les 
magasins. Ils sont en fête plus de 350 jours par 
année, c’est bien assez. Allez…on boycotte en 
fête!…À la logique de l’argent, on mobilise la 
logique du repos, en famille, du rire, des bonnes 
histoires, d’un petit repos en bedaine, et du bon 
BBQ…sans compter, si chanceux, les premières 
bonnes fraises…du Québec. Pas besoin d’organi-
ser des processions de pancartes. On boycotte en 
fêtant ailleurs que dans les magasins.

À la logique de l’argent, il faut opposer la logique 
du vivre ensemble, quelques heures dans un cli-
mat d’été si court. Il faut faire trève des diversités 
et célébrer pendant qu’il est encore temps la paix 
d’un été. Célébrer le temps qui passe…si bien en 
dehors des magasins. Et se coucher ce soir-là, un 
peu brûlé, un peu tanné au sens précis du mot,  
c’est-a-dire avec un bon tan mais ragaillardi par 
l’amitié, et aussi animé d’une étrange espérance 
d’avoir marqué un temps de réalisation d’une 
grande société de la culture, de la vie sociale et 
d’avoir réconforté la famille.

À cette année! À l’an prochain pour un premier 
juillet en famille, entre amis, entre clans et « hors 
des magasins ». 

Pour « La Patente du Rang X1 », par

Marie Banville, Marc Bureau, Marcellin Croteau, Louise 
DeBroin, Alvin Doucet, Jean-Louis Levesque, Colette Lé-
tourneau.

La Fête des chants de marins 
de Saint-Jean-Port-Joli 
vous invite à participer au 
concours littéraire 2009 
« Les mots à la dérive »

Un air d’Irlande

Ce concours est destiné à tous les écrivains ama-
teurs n’ayant pas encore été publiés par une mai-
son d’édition. Sont invités à y participer tous ceux 
qui sont inspirés par une histoire vécue ou imagi-
née ayant pour sujet la mer et le fleuve Saint-Lau-
rent, en respectant le thème « Un air d’Irlande ».

Le texte doit être original et rédigé en français, 
ne doit pas dépasser cinq pages ou 1 500 mots à  
1,5 interligne. Il peut adopter toute forme litté-
raire. Une même personne ne peut remporter un 
prix deux années consécutives.

Les personnes intéressées à participer à cet évé-
nement de création pourront s’inscrire auprès du 
comité organisateur. Les frais d’inscription sont de 
20 $ pour les adultes et gratuit pour les 20 ans et 
moins (volet Relève). 

Les textes devront être expédiés au bureau de 
l’organisation de La Fête des Chants de marins 
au plus tard vendredi le 3 juillet 2009. Consultez 
le site internet www.chantsmarins.com pour 
tous les détails.

NOUS N’IRONS PAS MAGASINER LE 1ER JUILLET
EN FÊTANT EN FAMILLE, ON BOYCOTTE ENSEMBLE !
Par Jean-Louis Levesque, 122e cours
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145e cours

C’est en collaboration avec madame Jacynthe 
Côté, directrice générale du Conseil du Loisir 
Scientifique de l’Est du Québec, et sous l’ha-
bile direction de madame Natalie-Anne Brideau,  
enseignante en sciences au Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière, que se tenait du 26 au  
29 mars dernier, au Collège de Sainte-Anne-de- 
la-Pocatière, l’Expo-sciences Bell, finale régionale 
de l’Est du Québec. 

Qui dit Expo-sciences Bell régionale dit aussi  
présidence scientifique d’où la présence de mon-
sieur Marc-André Fortin, 164e cours, professeur 
adjoint au département de génie des mines, de la 
métallurgie de l’Université Laval. C’est donc à ce 
titre que monsieur Fortin, 164e cours, originaire 
de Saint-Jean-Port-Joli, a eu le privilège de ren-
contrer les 126 jeunes scientifiques présents et 
de s’adresser à eux, à plusieurs reprises, au cours 
du week-end. En plus de ses occupations profes-
sionnelles à l’Université Laval, monsieur Fortin 
travaille aussi à l’Unité de Biotechnologie et de 
Bioingénierie du CHUQ. 

Provenant des Iles de la Madeleine jusqu’à La  
Pocatière, il faut saluer le talent de tous ces élèves 
et de leurs accompagnateurs sans oublier l’ex-
ceptionnelle collaboration de tout le personnel 
du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière ainsi 
qu’une cinquantaine d’élèves qui ont gracieuse-
ment travaillé toute la fin de semaine pour faire 
de cette Expo-sciences Bell, finale régionale, un 
succès sans précédent. Un tel événement est  
aussi rendu possible grâce au support de nom-
breux partenaires financiers et de services de 
toutes provenances; les responsables du Collège 
de Sainte-Anne en ont largement fait mention 
d’ailleurs lors de la cérémonie de clôture du  
dimanche 29 mars. 

Tout au cours de la fin de semaine, pendant les 
heures libres des exposants, les élèves ont eu droit 
à toutes sortes d’activités dont la tenue, entre 
autre, d’un cocktail scientifique pour permettre à 

tous les élèves d’entendre de vive voix la vie au 
quotidien de personnalités régionales qui ont fait 
des choix de carrière où la science est bien pré-
sente. Ex. : enseignant en technologies physiques, 
spécialiste en implant dentaire (Dr Yvan Poitras, 
148e cours), physiothérapeute, carrière en mé-
tallurgie/soudure, d’autres en transformation des 
aliments ou en agroenvironnement, etc., plusieurs 
personnes étaient au rendez-vous pour présenter 
leur métier et pour répondre aux questions de tous 
les spectateurs. Puis, le samedi 28 mars en soirée, 
les élèves et leurs accompagnateurs ont eu droit 
à tout un spectacle offert par la Ministre de la 
Culture et des Communications, madame Christine  
St-Pierre, en collaboration avec les Productions 
Phénix. Ils ont eu le plaisir de voir évoluer sur 
scène monsieur Stéphane Lemelin, magicien, 
monsieur Jean-Marie Corbeil, humoriste et KRA-Z- 
NOIZE, champion mondial de beatbox. Quelle 
belle idée de marier la science et la culture !

Ce rendez-vous régional s’est terminé, bien sûr,  
par l’annonce des lauréats de cette grande finale. 
De nombreux prix ont d’ailleurs été attribués par  
les dignitaires présents à la cérémonie de clôture  
du dimanche 29 mars. Parmi ces nombreux ga-
gnants, deux équipes du Collège ont eu la chance  
de participer à la Super Expo-sciences Bell, finale 
québécoise, au Cégep de Trois-Rivières du 16 au 
19 avril dernier. Il s’agit de :

4e place  : Félix-Antoine Morin « Vous avez dit  
nucléaire!? »

7e place : Michaël Lizotte-Lévesque et 
Samuel St-Pierre « Une Énigme vitale »

Autres prix :

Prix de l’Association francophone pour le savoir 
(Afcas) – abonnement à la revue « Découvrir » :

Joanie Roussel-Ouellet, « Pas la faute à Cupidon »

Prix de Québec Science – abonnement à la revue :

Frédérique Leblanc, « Le connaissez-vous? »

Prix de la Société canadienne de Météorologie et 
Océanographie – bourse de 200$

Jérôme Morin et Luce Thériault, « Besoin de Noé »

Prix du Cégep de Rivière-du-Loup – 250$ :

Raphaëlle Paradis, «  Champions de la tête aux 
pieds »

Gagnant de la 3e place dans la catégorie Senior 
– 50$ :

Félix-Antoine Morin, « Vous avez dit nucléaire »

EXPO-SCIENCES BELL, FINALE RÉGIONALE EST DU QUÉBEC
UN TRÈS GRAND SUCCÈS !

BONNE NOUVELLE ! 
– Félicitations à Félix-Antoine Morin.

Suite à sa participation à la Super 
Expo-sciences Bell, finale québécoise, 
au Cégep de Trois-Rivières du 16 au 
19 avril dernier, Félix-Antoine s’est 
mérité une bourse d’étude de 2000 $ 
de l’Université de Sherbrooke, une 
participation pancanadienne en mai à 
Winnipeg et également une participa-
tion à l’internationale qui se tiendra 
en Tunisie en juillet prochain.

En partant de la gauche première rangée du haut nous pouvons reconnaître Samuel St-Pierre, Michaël Lizotte-Lévesque et 
Félix-Antoine Morin. Également dans le haut de la photo, le président d’honneur, M. Marc-André Fortin.

www.cameliadesign.ca

Conception graphique et multimédia

222, route 230  •  La Pocatière  •  (Québec)  •  G0R 1Z0

Tél. :    418 • 856 • 5961   Téléc. : 418 • 371 • 0585       

Annie Morin, présidente
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DE LA GRANDE VISITE DE TORONTO 

Du 30 mars au 5 avril dernier, vingt (20) jeunes d’une école catholique publique de Toronto, St. Cecilia,  sont venus vivre dans les familles 
des élèves de 2e secondaire du Collège-de-Sainte-Anne-de-la-Pocatière dans le cadre d’un échange avec SEVEC qui est un organisme gou-
vernemental qui aide à défrayer les coûts des échanges d’une province à l’autre. 

La responsable de cet échange, madame Carol Riera – enseignante en 
anglais au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière – estime que ces 
échanges linguistiques sont des expériences formatrices pour les élèves 
car, d’une part, ils réalisent le bien-fondé d’apprendre l’anglais et d’autre 
part, ils ont ainsi la chance de faire l’expérience pratique de cette langue. 

De plus, ces jeunes Torontois ont pu bénéficier d’un séjour inoubliable 
en sol québécois, riche en apprentissage linguistique et culturel. À titre 
d’exemples : une journée au Centre de plein air de Pohénégamook, deux 
journées dans la région de la Capitale nationale pour visiter deux musées 
situés sur les plaines d’Abraham, découverte du Vieux Québec et visite 
du Collège sous la direction de l’abbé Hubert Lévesque (cette visite les a 
émerveillés). Bien sûr, ils ont aussi fait l’expérience incontournable d’une 
cabane à sucre traditionnelle. 

Du 27 avril au 3 mai, les vingt élèves du Collège participant à cet échange 
sont allés à leur tour retrouver leurs jumeaux pour découvrir l’Ontario.  Au 
programme figuraient entre autres: une visite aux chutes Niagara, une 
tournée dans les studios de Much Music, un match de baseball des Blue 
Jays de Toronto versus Les Orioles de Baltimore.

Comme à chaque année, au mois de mars, on 
célèbre en grand le français au Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière et l’année 2009 
n’a pas fait exception à la règle puisque de 
nombreuses activités ont été tenues dans le 
cadre de la semaine du français. 

DICTÉE DU DIRECTEUR

Tout d’abord, le 18 mars dernier, le directeur gé-
néral du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, 
monsieur Richard Bernier, a invité les élèves à 
participer à une dictée à l’intérieur de laquelle il 
avait volontairement glissé de très beaux pièges. 
Toutefois, même si les élèves furent nombreux à 
y participer, deux d’entre eux s’y sont brillamment 
distingués. Il s’agit de  : au 1er cycle, Véronique 
Auger de La Pocatière et au 2e cycle, de Maxime 
Ouellet de Ste-Hélène.

KIOSQUES DE FRANÇAIS COMMUNICATION

Puis, le jeudi 19 mars, les soixante-dix (70) élèves 
de l’option français communication de 4e et de 
5e secondaire, regroupés en 22 sujets différents, 

présentaient leurs kiosques thématiques au grand 
public qui avait à voter pour son kiosque préféré. 
Ce prix du public a été attribué à l’équipe de  : 
Eliot Morin (St-Jean-Port-Joli), Vincent Provencher 
(La Pocatière), Gabriel Dubé (St-Denis) et Francis 
Lajeunesse (Cap St-Ignace) pour leur travail de re-
cherche sur le paintball. Le premier prix du jury 
est allé à l’équipe de  : Élisa Dubé (St-Pacôme), 
Maude Soucy (La Pocatière) et Coralie Fortin- 
Bohémier (Québec) pour leur kiosque sur Le Cirque 
du Soleil. Le 2e prix du jury a été attribué à Cynthia  
Théberge (La Pocatière), Marie-Odile Dancause-
Dubé (Québec) et à Marianne Fortier (L’Islet-sur-
Mer) pour leur kiosque « Les 4 vérités du men-
songe ». Les membres du jury ont aussi décerné à 
l’équipe du paintball une mention spéciale pour 
la qualité de leur travail. 

CONCOURS ORATOIRE « PAINCHAUD »

Finalement, se tenait le vendredi 20 mars,  
une prestation publique par les grands  
gagnants de chaque degré du concours oratoire 
«  Painchaud  », événement qui réunissait aussi 
élèves, membres du personnel et dignitaires  
représentants de La Fondation Bouchard inc. qui 

remet annuellement aux grands gagnants de ce 
concours oratoire des prix en argent, prix variant 
entre 50$ et 100$. De plus, à chaque année, les 
noms de ces gagnants sont inscrits sur un tro-
phée sur lequel s’allonge la liste des lauréats. 
Les grands gagnants 2009 du concours oratoire 
« Painchaud » sont : 

en 1re secondaire, Guillaume Gagner Michel  
(St-Jean-Port-Joli), pour son texte Jeux de mains 
de Raymond Devos;

en 2e secondaire, Gabriel St-Pierre (St-Jean-Port-
Joli), pour son texte Donnez la balle au suivant de 
John J. Healy; 

en 3e secondaire, Andréanne Larouche (St-Jose-
ph) pour son texte Petit conte de bleuet, texte de 
tradition orale; 

en 4e secondaire, Claude-Éric Gagnon (St-Jacques, 
N.B.) pour son texte personnel : L’enlèvement de 
Satath; 

et finalement en 5e secondaire, Anne Côté  
(La Pocatière) pour son texte de Sophie Durocher 
Je me souviens.

DES CENTAINES D’ÉLÈVES PARTICIPENT 

À LA SEMAINE DU FRANÇAIS
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Le Collège de 
Sainte-Anne-de-
la-Pocatière, par la 
voix du président 
de son conseil 
d’administration, 
Me Michel Maltais 
de Saint-Jean-
Port-Joli, est fier 
d’annoncer la 
nomination de madame Martine Dubé au 
poste de directrice générale. Suite à une 
volonté d’offrir ce poste à son personnel, 
le conseil d’administration de l’institution 
a mené, de novembre 2008 à février 2009, 
un rigoureux processus de sélection à 
l’interne avec l’aide du directeur général 
actuel, monsieur Richard Bernier.

Après quatre années à titre de directeur général du 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et après 
trente-trois années en éducation dont vingt-cinq 
en direction, monsieur Bernier avait annoncé son 
intention de ne pas renouveler son contrat qui a 
pris officiellement fin le 14 avril 2009. Toutefois, 
pour faciliter la transition des dossiers, monsieur 
Bernier accompagnera madame Dubé, tout à fait 
gratuitement, dans ses nouvelles fonctions jusqu’à 
la fin du mois de juin. 

Selon monsieur Bernier : « Le choix de madame 
Dubé est un signal important que de nou-
veaux défis sont accessibles à tous les mem-
bres du personnel de l’institution au sein de 
l’organisation. Concrètement, ce sont qua-
tre autres postes de gestion qui ont ainsi été 
complétés à l’interne au cours des quatre 
dernières années. Le Collège de Sainte-An-
ne-de-la-Pocatière peut maintenant pour-
suivre son œuvre de bâtisseur sur une base 
solide ».

Madame Dubé a fait ses études au Collège de  
Sainte-Anne-de-la-Pocatière. À son emploi à temps 
plein depuis 1981, madame Dubé y a occupé plu-
sieurs fonctions dont celles d’animatrice de vie 
étudiante, directrice-adjointe au pensionnat, res-
ponsable des communications et du programme 
Leader. Elle siège déjà au conseil d’administration 
et à la Corporation de l’institution depuis plusieurs  
années. Elle pilote actuellement l’important dos-
sier du projet éducatif. Madame Dubé est déten-
trice d’une maîtrise en éducation en administration  
scolaire de l’Université de Sherbrooke. Elle est  
également détentrice de trois autres diplômes  
universitaires. 

Monsieur Bernier et madame Dubé envisagent 
l’avenir du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatiè-
re avec grand optimisme puisque l’institution vit 
depuis plusieurs années une très bonne affluence 
de clientèle, la confiance des parents étant au 
rendez-vous. Six cent quinze élèves fréquentent 
actuellement le Collège de Sainte-Anne et en juin 

UNE NOUVELLE DIRECTION GÉNÉRALE

prochain, il diplômera sa 181e cohorte.  La direc-
tion de l’institution est déjà à finaliser son orga-
nisation scolaire pour 2009-2010 avec une offre 
pédagogique riche tout en prévoyant plus de cent 
trente nouveaux élèves en 1re secondaire.

Plusieurs nouveautés occuperont le quotidien 
des gestionnaires.  Ainsi, de nouveaux cours, de 
nouvelles activités, un nouveau programme de 
football en 1re secondaire, un code vestimentaire 
amélioré, un pensionnat renouvelé et des locaux 
de sciences et de services améliorés feront de 
l’institution un lieu où le développement éducatif 
et la qualité de ses actions seront des plus inspi-
rantes pour tous.

L’année 2009-2010 verra de plus naître un nou-
veau projet éducatif, fruit d’un travail collectif im-
portant. Le futur augure bien et l’enthousiasme 
du personnel en place face à la réussite scolaire 
de chaque élève est très rassurant pour les pa-
rents qui ont vu leur Collège classé par la revue 
l’Actualité de novembre 2008 comme étant la 
première école privée au Québec pour son impact 
sur la réussite des élèves qui y sont tous d’ailleurs 
admis sans sélection.

Le conseil d’administration du Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière tient à remercier monsieur 
Richard Bernier pour son excellent travail au cours 
des quatre dernières années et profite de l’occa-
sion pour lui souhaiter tout le succès qu’il mérite 
dans ses futurs projets.

AU REVOIR ET MERCI !

Après trente-trois an-
nées de carrière dans 
le monde de l’édu-
cation, j’ai terminé le  
9 avril 2009 un dernier 
mandat au service des 
jeunes et de leurs pa-
rents. À mon tour, j’en-
tre dans le monde de 
la retraite. C’est avec 
fierté et humilité que je 

veux remercier tous ceux et celles qui ont fait des 
bouts de chemin avec moi. 

Depuis 1976, j’ai eu la chance de vivre l’enseigne-
ment à travers plusieurs lunettes : enseignant au 
primaire et au secondaire, spécialiste en anglais 
au primaire et au secondaire, directeur et directeur 
adjoint d’école et directeur et directeur général  
adjoint de Commission scolaire et finalement, 

depuis 4 ans, directeur général du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière. Une énumération 
qui semble longue mais un parcours qui me sem-
ble aujourd’hui bien court.

À travers tous ces postes et ces défis, j’ai toujours 
eu comme leitmotiv de donner le meilleur aux  
jeunes. À chacune des étapes de ma vie profes-
sionnelle, j’ai tenté de leur donner le maximum. 
J’ai eu aussi la chance extraordinaire d’être  
entouré d’équipes engagées et déterminées à 
donner elles aussi le meilleur d’elles-mêmes. Que 
ce soit à l’école ou sur la rue, vous avez été nom-
breux, au fil des ans, à me témoigner votre appré-
ciation et votre confiance.

Je sais aujourd’hui que plusieurs milliers d’enfants 
m’ont appris beaucoup et surtout m’ont permis 
de devenir un meilleur humain et un meilleur père 
pour ma fille.

Je ferme les livres avec la forte conviction que les 
jeunes méritent d’être entourés d’adultes de qua-
lité, dédiés à les faire grandir dans un monde où 
les valeurs sont diverses mais convaincus que tout 
au long de leur cheminement cette diversité sera 
leur plus grande richesse.

Je continuerai à être actif auprès des jeunes d’une 
façon différente. On ne peut vivre 33 ans avec eux 
et fermer les livres d’un coup en s’éloignant et en 
ne s’investissant pas autrement.

Merci à chacun et chacune de vous. Je ne nomme-
rai personne de peur d’en oublier sur cette longue 
liste.

Richard Bernier.
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UNE RÉSIDANTE DE SAINT-PASCAL À LA PRÉSIDENCE 
DE L’ASSEMBLÉE NATIONALE 

Les 11, 12 et 13 février 2009, quatre élèves de 4e secondaire du programme Leader du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière ont participé à la 7e législature du Parlement des Jeunes. Dans les 
faits, il s’agit de trois journées de simulation de travaux parlementaires à l’Assemblée nationale. 

Cette activité pédagogique permet aux élèves de 3e et de 4e secondaire de tout le Québec de se familiariser avec la 
procédure parlementaire, le processus législatif et le fonctionnement d’un État démocratique par le jeu de rôles. La 
simulation parlementaire permet aux participants de définir et de vivre les étapes du processus législatif, de saisir 
la complexité des sujets abordés et de choisir des stratégies pour trouver des solutions comparables à celles de la 
réalité politique.

Et, pour cette 7e législature, la présidence de l’Assemblée Nationale - qui est le rôle le plus important -  
a été sous la responsabilité de Ariane Cayer de St-Pascal. Tout un honneur ! Ont également participé au Parlement 
des Jeunes 2009 : Léola Muntu-Caron et Alexandre Phénix, tous deux de La Pocatière, et Alexandra Lévesque de 
Rivière-Ouelle. Ces derniers ont eu la chance de jouer, de façon très active, leur rôle de député au sein de plusieurs 
commissions parlementaires. 

Monsieur Joseph Chouinard-Pelletier, enseignant en histoire et en géographie au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, a accompagné ces quatre élèves 
parlementaires à l’Assemblée nationale en plus d’avoir élaboré avec eux, au préalable, un projet de loi selon les règles prescrites par le gouvernement.  

Pour visionner le Parlement des Jeunes 2009, il s’agit de se rendre sur le site de l’Assemblée nationale du Québec, onglet Mission éducative, section secondaire 
– Parlement des Jeunes - à l’adresse suivante :  www.assnat.qc.ca/fra/education/parlementjeunes/index.html

Le groupe O Ambassadors du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière a récemment 
tenu une vente de livres usagés au profit 
d’une communauté du Kenya. Et, grâce à 
la générosité de la population locale et 
régionale, O Ambassadors a reçu des mil-
liers de livres usagés en dons, ce qui a per-
mis au groupe d’amasser 1  084  $ en une 
seule journée avec la vente de ceux-ci ! 

Tous les visiteurs se sont dits enchantés de pou-
voir acheter de très bons livres à des prix si mo-
diques. De plus, la majorité d’entre eux s’enten-
daient pour dire que cette activité devrait avoir 
lieu annuellement car, en plus d’aider une com-
munauté d’Afrique avec les profits de cette vente, 
cette dernière a permis d’aider des organismes et 
des personnes localement. 

En effet, il faut savoir que tous les livres non ven-
dus ont été offerts à divers organismes. Monsieur 
Gilles Lévesque, bénévole à l’Amie, a fait parve-
nir des caisses de livres à Toxiaide de Québec où 
l’argent recueilli par la vente ou le recyclage de 
ces volumes sert à financer des programmes de 
désintoxication. Monsieur Jean-Pierre Tchang de 
La Pocatière a également reçu plusieurs boîtes 
d’encyclopédies et de romans français qui seront 
acheminés en Haïti. Finalement, une autre boîte 
de livres a été offert aux résidants du Domaine 
Angélique de La Pocatière. Bref, tous les livres ont 
trouvé preneurs. 

Le groupe O Ambassadors souhaite répéter l’ex-
périence l’an prochain mais, cette fois-ci, sur une 
période de deux ou trois jours incluant un samedi 
pour favoriser une participation encore plus gran-
de de la population locale et régionale.

Les élèves de 3e à 5e secondaire du groupe  
O Ambassadors remercient chaleureusement la  
population de son soutien et profitent de l’occasion 

pour vous inviter à leur dernière activité en 2008-
2009 soit un lav-o-thon prévu à la station Esso de  
monsieur Harold Dionne de La Pocatière qui se 
tiendra le mercredi 3 juin de 16 h à 18 h 30. Cette 
activité s’est avérée un immense succès l’année 
dernière et les profits nets de cette activité se-
ront eux aussi, acheminés à une communauté du  
Kenya à laquelle le groupe O Ambassadors  
du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière est 
jumelée.

O AMBASSADORS REMERCIE TOUTE LA POPULATION !

Dans le cadre d’une participation à un congrès 
de la Fédération des établissements d’ensei-
gnement privés (FEEP) au printemps dernier,  
Mme Carole Riera, enseigante, s’est méritée 
par tirage au sort, un voyage en Italie et en 
Grèce, toutes dépenses payées, lui permet-
tant d’être accompagnée de 5 élèves. Les élè-
ves ont été choisis par Mme Riera pour leur 
participation exceptionnelle dans le groupe 
O Ambassadors. C’est donc Anne Côté, An-
gèle Perrillat Amédée, Madeleine Jacob,  
Michaël Lizotte Lévesque et Joanie Roussel 
Ouellet qui accompagneront Madame Riera du 
22 juin au 1er juillet 2009.

LAVE-O-THON 
au profit  de O AMBASSADORS

Mercredi le 3 juin 2009 à la Station ser-
vice  Esso de monsieur Harold Dionne 

au 86, route 132 à La Pocatière 
de 16 h à 18 h 30.
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Quelque part dans votre tête, ou « sur 
le bout de vos pieds », en paraphrasant 
Vigneault, il survit, je présume, une cer-
taine connaissance de la montagne du 
Collège et de ses multiples sentiers. Vous 
référant à ces paysages intérieurs, sauriez-
vous localiser la voie Saint-Dominique, 
l’avenue Gauvreau, la terrasse Pilote, la 
voie Taschereau, le chemin de ceinture? 
Et toutes les autres références à la cul-
ture gréco-latine qui ont un jour caracté-
risé les accidents géomorphologiques du  
sommet?

Ces identifications ne seront pas perdues à tout 
jamais, mais une nouvelle appellation prendra 
cours l’été prochain : le « sentier du souvenir ». Ce 
sera une façon de marquer les liens qui unissent 
le Collège à l’histoire de l’enseignement agricole 
au Canada dont nous fêtons le 150e anniversaire. 
Grosso modo, ce sentier utilisera des portions 
des sentiers déjà nommés pour se terminer, par 
un segment plus récent, au «Jardin floral» situé 
du côté sud de la montagne, un peu à l’ouest de 
l’Institut de technologie agroalimentaire.

Un élément important de ce «sentier du souve-
nir» sera la reconstruction du kiosque Pilote, sur 
la terrasse du même nom. (Vous savez, c’est le 

DU NOUVEAU DANS LA MONTAGNE
Par Marcel Mignault, 132e cours 

joli pavillon qui était situé tout près 
de l’ancien jet d’eau, en surplomb de 
la cour des petits.) L’inauguration du 
sentier et du kiosque est prévue le 28 
juin prochain. D’autres attraits seront 
ajoutés  : tables, bancs, panneaux 
d’interprétation… Ah oui! Avez-vous 
vu le jardin de Sainte Anne mis en 
place depuis quelques années?

La Corporation de la montagne du 
Collège, organisme à but non lucra-
tif existant depuis novembre 2000, 
joue le rôle de promoteur de ces 
réalisations, avec la participation 
d’instances locales, municipales ou 
régionales. Depuis sa fondation, cette 
corporation assume les tâches relati-
ves à la conservation, à l’amélioration 
et à l’utilisation de la montagne à des 
fins récréatives ou éducatives.

Jusqu’à maintenant, ce sont surtout 
les établissements d’enseignement 
de La Pocatière, la Ville de La Poca-
tière et la fiducie Les Amis de l’abbé 
René Tanguay, à titre de membres 
institutionnels, qui ont fourni à la 
corporation les ressources financiè-
res pour assurer son existence et 
l’obtention de quelques projets gou-
vernementaux. Le temps est venu de recruter des 
membres individuels. Massivement! Est-ce rê-
ver en couleurs que d’espérer pour la Corporation 
de la montagne l’adhésion de 500 membres in-
dividuels? Et, parmi ces derniers, un bon nombre 
d’anciens et d’anciennes du Collège? Une carte 
de membre coûte 10 $. La Corporation accepte 
également tout autre don en argent. Cependant, 
elle n’est pas autorisée à émettre des reçus pour 
fins d’impôt.

On en est conscients : plusieurs sollicitations vous 
parviennent de toutes parts. Mais comme ancien 
et ancienne du Collège, dont les pieds se souvien-
nent peut-être encore de ces promenades qui ont 
fait vivre d’heureux moments, pouvez-vous parti-
ciper par vos sous, vos idées, votre présence à une 
organisation dont la mission consiste à garder les 
beautés du passé, à les actualiser et à en créer de 
nouvelles?

Marcel Mignault, secrétaire-trésorier

La Corporation de la montagne du Collège inc.

P.S. : Au nom de la Corporation de la montagne, le signa-
taire de cet article vous remercie à l’avance. Tout envoi peut 
être adressé à la dite corporation, dont le siège social se 
trouve à la même adresse que le Collège, 100, 4e Avenue, 
La Pocatière (Québec) G0R 1Z0

Escalier de la Trinité

Vers le sentier écologique

Le momument Painchaud
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Des élèves du programme 
leader à Ottawa et à Cuba 

Vingt-sept (27) élèves du programme Leader du 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière ont eu le 
privilège de participer, pendant la relâche de mars, 
non pas à une mais à deux immersions linguis-
tiques leur permettant par la même occasion de 
s’enrichir de la culture de l’autre. 

Concrètement, du 26 février au 5 mars dernier, 
seize (16) élèves de 5e secondaire finissants du 
programme Leader du Collège de Sainte-Anne-
de-la-Pocatière, accompagnés par mesdames Ca-
rol Riera et Martine Dubé, se sont rendus à Cuba. 
Les buts de ce séjour à Cuba étaient multiples  : 
donner la chance à ces élèves de pratiquer l’espa-
gnol qu’ils étudient depuis trois ans déjà tout en 
leur faisant rencontrer des leaders qui oeuvrent 
dans un autre pays où un régime politique tout 
à fait différent du leur est bien présent. Au pro-
gramme : la musique cubaine, la flore et la faune, 
la révolution de 1959, visite de Trinidad - ville ré-
putée pour son centre historique à l’architecture 
coloniale inscrit au patrimoine mondial de l’Or-
ganisation des Nations unies pour l’éducation, la 
science et la culture, découverte de la Havane et 
de son mode de vie, etc. 

Toujours pendant la semaine de relâche, plus pré-
cisément du 1er au 7 mars, onze (11) élèves de  
4e secondaire du programme Leader, accompa-
gnés par madame Julie Laforest, participaient 
à un séjour d’immersion anglophone au Centre 
Terry-Fox à Ottawa. Au programme  : politique 
canadienne, rencontre avec la Gouverneure géné-
rale à Rideau Hall, participation à des simulations 
parlementaires avec des jeunes de partout au Ca-
nada, etc. 

Deux séjours qui s’inscrivent directement dans les 
objectifs que poursuit le programme Leader  de  
l’institution soient : regards sur la vie en société 
pour les élèves de 4e secondaire et regards sur le 
monde pour les finissants du programme. 

DES CHAMPIONS RÉGIONAUX 
EN BASKET-BALL 
Après avoir remporté le championnat des ins-
titutions privées le 13 décembre dernier, voilà 
que l’équipe masculine BENJAMIN A de basket-
ball du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière 
remportait, à St-Anselme le 28 mars dernier, le 
championnat régional de leur ligue respective. 
Rappelons que cette équipe avait terminé sa sai-
son régulière en 2e place sur les 14 équipes que 
compte cette division. Leur entraîneur, monsieur 
Gabriel  Pomerleau et l’entraîneur-adjoint, monsieur  
André Larouche, tiennent à souligner l’excellent travail de Félix Allard-Dumas (St-Jean-Port-Joli) et de 
Gabriel Caron (St-Roch-des-Aulnaies) qui se sont démarqués tout au cours de la saison. 

CADETS CC

L’équipe des CADETS CC de basket-ball a elle aussi eu une très belle saison terminant sa saison 
régulière en 2e position. Finaliste au championnat des institutions privées le 14 décembre der-
nier, cette équipe masculine de basket-ball participait, le 5 avril dernier, au championnat régional de 
leur ligue à l’école Mont St-Sacrement de Valcartier où l’équipe du Collège a remporté la médaille  
d’argent, terminant ainsi en 2e position au championnat régional derrière l’école secondaire Mont  
St-Sacrement. Leur entraîneur, monsieur Dominique Laberge, a tenu à féliciter Gabriel Côté (Cabano), 
Jérôme Tardif (St-Aubert) et Alexandre Morin (Montmagny) pour leur magnifique travail. 

JUVÉNILE BB

L’équipe masculine Juvénile BB a connu une 
saison difficile; toutefois, toujours selon l’entraî-
neur Dominique Laberge qui est assisté dans 
son travail d’entraîneur par Simon-Pierre Harvey, 
l’équipe a gardé le moral et a beaucoup appris.  
À signaler l’excellent travail de Jonathan  
Bercegeay-Desrochers (La Pocatière) et celui de 
Julien Caron (St-Roch-des-Aulnaies). 

CLUB FÉMININ DE RELÈVE 
EN BASKET-BALL

Si trente-six (36) athlètes masculins évoluent  
à l’intérieur des trois clubs élite de basket-ball 
au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, 
une équipe féminine de relève composée d’étu- 
diantes de 1re à 3e secondaire s’entraîne aussi  
sur une base régulière sans toutefois participer à 
des compétitions de ligue.
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LE COLLÈGE DE SAINTE-ANNE-DE-LA-POCATIÈRE PARTICIPE AU SOMMET 
DU MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 

Le jeudi 16 avril, deux enseignantes et deux étudiantes du groupe O Ambassadors du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière ont eu le privilège de participer au 3e Sommet du Millénaire de Montréal 
organisé par monsieur Daniel Germain, président-fondateur du Club des petits déjeuners du Québec. 

La très honorable Michaëlle Jean, gouverneure générale, a ouvert la journée. Puis, allocutions et témoignages de per-
sonnes célèbres d’organismes, du gouvernement, du milieu du cinéma, etc. se sont enchaînés. Par exemple, allocutions 
du Dre Ebadi, première femme iranienne à recevoir un prix Nobel, de Mia Farrow, actrice et activiste, de Sarah Ferguson, 
duchesse d’York, de Nick Clooney, journaliste et père de l’acteur George Clooney et du Dr Gilles Julien, pédiatre social, 
pour n’en nommer que quelques-uns.

Puis, pour Léola Muntu-Caron de La Pocatière, étudiante du programme Leader de 4e secondaire du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, un rêve s’est réalisé 
lorsqu’elle a rencontré monsieur Craig Keilburger, fondateur d’Enfant Entraide et co-fondateur de O Ambassadors. Cette étudiante avait réussi à obtenir un 
laissez-passer VIP Gold par l’entremise de madame Carol Riera, responsable du groupe O Ambassadors au Collège de Sainte-Anne. Ainsi, Léola Muntu-Caron 
a pu remettre à monsieur Kielburger une demande écrite de parrainage au programme Leader. Ce dernier s’est montré très intéressé; il a même pris le temps 
d’échanger avec elle en français avant de prendre l’hélicoptère pour un autre engagement le même jour à Québec. 

Le programme de la journée était agrémenté de performances musicales de haut calibre par des artistes comme Ginette Reno, les Quatre ténors et Ima. Tous les 
chanteurs et chanteuses ont donné des frissons à la foule mais le moment le plus magique est survenu lorsque les petits orphelins du African Children’s Choir ont 
monté sur scène en chantant avec plein d’espoir pour un monde meilleur dans des vêtements aux couleurs typiques de l’Afrique. Puis, dès leur deuxième chanson, 
monsieur Gregory Charles s’est joint à eux pour chanter « Oh, When the Saints », en réplique avec les jeunes. 

Le groupe O Ambassadors prévoit agir à la suite de cette journée en écrivant au gouvernement du Canada pour lui demander de respecter son engagement, soit 
de verser 0,7 % du PNB en aide aux pays en développement. Un merci spécial sera également adressé à Forces Avenir qui a facilité la participation du Collège 
de Sainte-Anne-de-la-Pocatière à cette journée inoubliable.

Paramundo a été pour moi une expérience extraordinaire : « Le voyage de toute une vie ». Une bien grande expression, me direz-vous. 
Pourtant, cette immersion de deux semaines en République Dominicaine m’a permis de mieux comprendre ma vie avant et, surtout, de 
me guider par après.

Je n’ai pas changé en deux semaines. Je ne suis pas devenue une fervente adepte de la simplicité volontaire. 
Je n’ai pas trouvé là-bas la foi en Dieu.

Je suis toujours la même… Mais avec un petit quelque chose en plus. C’est subtil, ça évolue tout douce-
ment, ça m’ouvre les yeux et l’esprit.

Après avoir vu la pauvreté en face de moi, je ne peux plus ignorer ma richesse matérielle.

Après avoir partagé les larmes d’un enfant qui avait faim, je ne peux plus manger inconsciemment.

Après avoir vécu l’insécurité, je ne peux plus ignorer ma liberté.

Après avoir admiré leur vie familiale, je ne peux plus être égoïste avec mes proches.

Après avoir vécu en groupe pendant deux semaines, je ne peux plus accepter l’individualisme exagéré qui 
règne parfois ici.

Après avoir été si bien accueillie, je ne peux plus rester indifférente aux autres.

Après tout cela, par contre, je peux vivre en savourant chaque moment, je profite de la vie, j’aime les gens 
qui m’entourent.

Je continue à penser aux gens que nous avons rencontrés là-bas, au bien que nous avons pu leur faire.

J’ai hâte d’organiser les activités de sensibilisation.

Je veux partager cette merveilleuse expérience avec les autres, car je réalise maintenant les conséquences de bien de mes gestes.

S’il est vrai que notre inconscience et notre société de consommation ont pu dégrader la situation en République Dominicaine, comme dans d’autres pays, l’in-
verse doit aussi être vrai.

Nous pouvons tous agir pour améliorer la vie de ces gens et je suis maintenant prête à m’engager pour un monde meilleur… En toute connaissance de cause !

P a r a m u n d o  2 0 0 9

Une expérience extraordinaire
Par Angèle Périllat-Amédée, 180e cours

Angèle Périllat-Amédée entourée de jeunes Dominicains

 Léola Muntu-Caron
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160e cours

Le samedi 7 février dernier, le Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière ouvrait toutes grandes ses portes lors de sa journée Portes ouvertes 
et, encore une fois, les visiteurs furent nombreux. En effet, plus de 400 personnes dont 132 élèves de 6e année ont relevé les défis que tout 
le personnel présent leur avait soigneusement préparés. Les parents, quant à eux, au-delà de la visite de l’institution, ont eu la chance de 
s’entretenir avec la direction. 

Cette affluence de visiteurs laisse entrevoir une autre excellente année en termes d’effectifs scolaires pour cette institution. Mais d’où viennent ces  
600 élèves ? Des paroisses environnantes bien sûr mais aussi, et surtout, d’un vaste territoire compris entre St-Joseph de Kamouraska et Montmagny, ces 
jeunes bénéficiant d’un transport quotidien. Finalement, soixante-quinze pensionnaires qu’accueille le Collège viennent compléter la clientèle qui depuis  
182 ans continue d’offrir des services à tout élève promu en cheminement régulier qui s’y présente peu importe les conditions financières des parents. Des 
mesures d’appuis pédagogiques importantes pour les élèves en difficulté et le service d’aide financière permettent la plus grande accessibilité à tous. 

Pour accommoder tous les élèves et parents intéressés qui ne pouvaient être présents le 7 février dernier, l’institution a convié parents et élèves à six 
autres rendez-vous échelonnés de février à mai 2009. 

JOURNÉES PORTES OUVERTES

Merci à nos partenaires à la diffusion sur 
les ondes de CHOX-FM le 6 février :

CHOX-FM 97,7

La griffunrie

Thibault GM

Informatique IDC

Khazoom 2000

Électro FC sonorisation

Merci à nos partenaires lors de notre 
journée Portes ouvertes du 7 février :

Fleuriste Beau Site

Fondation Bouchard inc.

Amicale des anciens élèves

Merci à nos 100 élèves bénévoles

Et mille mercis à tout notre personnel !
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Mot de la présidente

UNE VIRÉE AU COLLÈGE EN SEPTEMBRE

Je profite de cette parution pour vous annoncer la tenue d’une toute nouvelle activité bénéfice pour l’automne prochain  :  
LA VIRÉE

En début d’année, la Fondation Bouchard s’était donnée l’objectif d’instaurer une activité bénéfice afin de célébrer notre ap-
partenance au Collège, nous divertir en famille et entre amis, souligner la récolte des produits de notre terroir, tout en appuyant 
financièrement notre fondation.

Nous vous invitons donc officiellement le 20 septembre 2009 à la première édition de notre brunch familial qui aura lieu au Collège Sainte-Anne-de-la- 
Pocatière.  

À cette occasion, plusieurs activités vous seront proposées : de l’animation pour les enfants (clown, maquillage, chasse aux trésors, etc.), des promenades en 
montagne et bien d’autres, qui vous seront plus amplement expliquées lors de la prochaine parution de la revue en août prochain.  Aussi, pour cette première 
édition, les organisateurs des Fêtes du 150e de l’enseignement agricole au Canada s’associent à nous pour souligner la première publication de la 
Gazette des campagnes.  Bref, ce sera la fête chez nous !

Le 20 septembre prochain, venez faire une virée au Collège !

Me Nancy Lajoie, présidente

La Goulée, 33 ans d’excellence et de savoir-faire !

Le samedi 2 mai dernier, la Fondation Bouchard tenait sa 33e édition de la Goulée de l’amitié et de la 
reconnaissance, sous la présidence d’honneur de M. Carl Cassista, président d’Axion Technologies Ltée.

Tradition printanière, le premier samedi de mai conjugue gastronomie et philanthropie. Encore une fois, 
ce rendez-vous gourmand a été le théâtre de retrouvailles et de rencontres mémorables pour les convives 
présents à ces agapes.

Ont été décorés de l’Ordre Painchaud en compagnie de notre président d’honneur, Madame Jacquelyne 
Lord, enseignante au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière entre 1971 et 1998 et présidente de la 
Société Saint-Vincent-de-Paul pour le secteur de La Pocatière, Madame Louise Massé, enseignante au Col-
lège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière entre 1972 et 2004 et directrice des études par intérim de la même 
institution en 2005 et Mgr Clément Fecteau, 4e évêque du diocèse de Sainte-Anne-de-la-Pocatière.

Cet événement permet aussi, et surtout, à la Fondation de renouveler son soutien au Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière. Me Nancy Lajoie, présidente de la Fondation en a profité pour parler du programme 
de dons planifiés mis en place en collaboration avec l’Amicale des anciens élèves. Ce partenariat permet-
tra aux administrateurs, aux donateurs et aux membres de ces deux associations de perpétuer l’excellence 
de l’enseignement prodigué par le Collège depuis 1827.

De plus, elle a annoncé la tenue d’une nouvelle activité bénéfice à caractère familial qui aura lieu au 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière le 20 septembre prochain.

La Painchaud… 
l’art oratoire 
au goût du jour !

C’est dans le cadre de la semaine du français 
qu’encore une fois cette année, les élèves se sont 
surpassés afin de présenter des textes de qualité 
lors de la présentation du concours d’art oratoire 
mieux connu sous le nom de « La Painchaud ». 

Cette activité permet donc à tous les élèves, 
de tous les niveaux, de découvrir de nouveaux 
auteurs et d’expérimenter la présentation d’un 
texte devant public.

La Fondation Bouchard, en instaurant ces bour-
ses et le trophée Painchaud, tenait justement à 
préserver ce goût pour l’art oratoire, unique au 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière. 

Il est important de noter que c’est grâce aux gé-
néreux donateurs, madame Cécile et monsieur 
Réginald Grand’Maison que l’on peut assurer la 
pérennité de cette activité.

Félicitations à tous les gagnants !   
M. Carl Cassista Mgr Clément FecteauMadame Jacquelyne Lord Madame Louise Massé
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Je désire, sans aucune obligation de ma part, obtenir de l’information sur  

	 Le don testamentaire
	 La rente viagère de bienfaisance
	 Le don sous forme d’assurance-vie

	 Je désire devenir membre de la Fondation Bouchard; vous trouverez ci-joint un chèque au montant de 100 $ à l’ordre 
	 de la Fondation Bouchard.

Personnellement, je suis intéressé à soutenir:

	 Le Fonds d’étude Charles-François-Painchaud, pour permettre à nos jeunes de faire leurs études au Collège. (bourses d’étude)

	 La Fondation Bouchard, qui seconde financièrement le Collège, assurant ainsi sa pérennité et lui permettant d’offrir 
	 une éducation de qualité supérieure. 

NOM ________________________________________   PRÉNOM _________________________________________

ADRESSE  ______________________________________________________________________________________

VILLE _______________________________________ 	 PROVINCE___________CODE POSTAL ___________________

TÉL. : __________________________________ COURRIEL _______________________________________________

Faites parvenir le tout à :
Amicale des anciens élèves - Fondation Bouchard

Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière
100, 4e Avenue, La Pocatière (Québec)  G0R 1Z0

La Fondation Bouchard seconde le Collège dans ses défis 
financiers pour assurer sa pérennité et offrir ainsi aux  
jeunes de la région l’accès à une éducation de qualité  
supérieure.

Le Fonds d’étude Charles-François-Painchaud, sous la responsabilité 
de l’Amicale, permet à des centaines de jeunes d’entreprendre et 
de poursuivre leurs études au Collège grâce aux bourses d’étude 
versées à leurs parents.

Leur mission

Portrait « Dons planifiés  »

	 Le don de titres cotés en bourse (actions, obligations…)
	 Le don d’immeubles
	 Les fonds de dotation

La rente viagère

Vous pouvez céder une somme à la Fondation Bouchard inc. et/ou à l’Ami-
cale des anciens élèves qui, en retour, vous versera une rente jusqu’à la fin 
de votre vie. Cette rente est fixée en fonction du capital cédé et de l’espé-
rance de vie du bénéficiaire.

Les organismes de bienfaisance acceptent généralement les candidats à la 
rente viagère à partir de 60 ans. Ils estiment qu’avant cet âge, le revenu 
est trop bas et que l’engagement porte sur un nombre d’années trop élevé. 
Les bénéficiaires d’une rente de bienfaisance peuvent ainsi s’assurer d’un 
revenu fixe et garanti pour toute leur vie tout en ayant la satisfaction de 
soutenir une cause importante.

Souvent, les œuvres de bienfaisance assument elles-mêmes les responsabili-
tés reliées aux rentes de bienfaisance; d’autres font appel à une compagnie 
d’assurance vie. La conseillère en dons planifiés de la Fondation Bouchard et 
de l’Amicale des anciens élèves vous renseignera à ce sujet. 

Avantages fiscaux

Pour la première année, vous aurez droit à un reçu pour don équivalent à au 
moins 20 % du capital cédé. Ce reçu aura pour conséquence d’annuler la 
portion imposable de votre rente, le cas échéant. 
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191, BOULEVARD BÉGIN, ST-PACÔME
418 852-2710

155e cours 148e cours

Martin Royer Benoit Royer

Il me fait plaisir, au nom des pacômiennes et des pacômiens, d’accueillir sur notre territoire le tournoi de 
golf annuel de l’Amicale des anciens élèves du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, le 12 juin 2009.

Je vous souhaite de vivre des retrouvailles inoubliables dans l’environnement enchanteur de Saint-Pacôme, membre de 
l’Association des plus beaux villages du Québec.

Saint-Pacôme est réputé pour ses activités récréatives. Outre le magnifique terrain de golf, notons la rivière à saumons et 
la station plein air où l’on retrouve le parc récréatif D’Arbre en Arbre. Les adeptes du patrimoine seront impressionnés par 
la richesse de l’histoire et de l’architecture présentée dans le circuit patrimonial.  Saint-Pacôme, qui est aussi la capitale 
du roman policier, est partenaire de la Société du roman policier de Saint-Pacôme qui remet à chaque automne le prix du 
meilleur roman policier québécois.

 

Soyez donc les bienvenus, chers participants et accompagnateurs, et bon séjour à Saint-Pacôme!

 

Gervais Lévesque, maire

Saint-Pacôme vous accueille !

« Bonne journée de golf à vous tous, anciennes et anciens 
  du Collège de Sainte-Anne-de-La-Pocatière. »

144e cours

Sylvain Lévesque

André Bernier

Directeur général

Siège social*
7, rue Caron

Saint-Pacôme (Québec) G0L 3X0

Centre de services Rivière-Ouelle*
Centre de services Saint-Gabriel-Lalemant

(418) 852-2812 poste 227
1 866 855-2812 poste 227

* Guichet automatique

145e cours
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MOT DE LA PRÉSIDENTE D’HONNEUR

En tant que présidente d’honneur de cette 5e édition « Journée Retrouvailles » des anciens élèves du  
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, madame Marie Dallaire, 143e cours, vous invite à vous joindre à  
tous les ancIennes et anciens pour un golf mémorable ou encore à venir découvrir Kamouraska à bord de 
l’autobus Délices & découvertes !

Faites vite ! Faites vite ! Faites vite ! Faites vite ! Faites vite !  Faites vite ! 

GOLF

Possible de déjeuner sur place avant le départ pour le golf

11 h 00          Tout le monde aux voitures !

11 h 30          On sonne le coup de départ!

Nombre limité de joueurs (144) 

Faites vite! 

Faites comme eux !  

DÉLICES & DÉCOUVERTES
11 h 00	 Tout le monde à bord… de l’autobus !
Nous partons à la découverte de magnifiques endroits de 
Kamouraska :

Savonnerie-huilerie•	
Arrêt au quai pour parler des îles et respirer l’air du fleuve•	
Dîner à l’Auberge des Îles•	
Visite au Musée•	
Boulangerie•	
Poissonnerie•	
Berceau•	
Retour au Club de golf à 17 h 00.•	

RETROUVAILLES 
« GOLF & DÉLICES/DÉCOUVERTES »

LE VENDREDI 12 JUIN 2009 À SAINT-PACÔME!

N’oubliez pas de réserver à l’avance votre voiturette 
de golf en communiquant directement avec M. Michel Turgeon au Club de golf Saint-Pacôme.

Club de golf Saint-Pacôme
40, rue William

Saint-Pacôme (Québec)  G0L 3X0
 

Autoroute 20 : sorties 450
Téléphone : 418 852-2395
Télécopieur : 418 852-3298

Courriel : golfst-pacome@bellnet.ca
Site internet : http://www.golfst-pacome.qc.ca

Arsenault, Jacques	 136
Beaulieu, Gaston	 136
Beauregard, Lise
Bélanger, Lauréat	 131
Bélanger, Lise
Bélanger, Marc	 153
Bélanger, Pierre	 148
Bernier, Bertrand	 134
Bernier, Luc	 121
Bernier, Paul	 136
Bossé, Céline
Bossinot, Monique
Bouchard, Jules	 136
Boucher, Claude	 156
Boucher, Jean	 160
Boucher, Nathalie	 155
Boulanger, Marc	 136
Boulay Fortin, Rachel
Boulay, Alain	 134
Boulet, Jacques	 123
Boulet, Sylvie	 155
Carbonneau, Marcel	 138
Caron Migneault, Pierrette
Caron, Daniel	 155
Caron, Gaston	 137
Chamard, Louis	 136

Chamard, René	 136
Chamberland, Louise	 142
Chouinard, Martin	 134
Côté Bellemarre, Denise
Côté, Jean-Jacques
Côté, Ovide	 126
Couillard, Bernard	 134
Coulombe, Michel	 139
D’Aigle, Michel	 134
D’Amboise, Gérald	 121
D’Amboise, Lucille
D’Amour, Yvon	 134
Dallaire, Marie	 143
Desjardins, Jacques	 137
Dionne, Christian	 136
Dionne, Denise
Faucher, Marcel	 139
Fiset, Raymond	 123
Forest Gervais, Josette
Fortin, Germain	 126
Gagnon, Bertrand	 126
Gagnon Éric	 155
Gagnon, Frédéric	 126
Gamache, Roger	 126
Gaudreau, Richard	 132
Gauthier, Cajetan	 131

Gendreau, Jean	 137
Gendron, Guy	 136
Gervais, Claude	 134
Gilbert, André	 121
Gilbert, Émile	 136
Godbout, Réjean	 131
Gourde, Gaétan	 123
Grandmaison, Jean	 134
Grenier, Marien	 123
Jolivet, Diane
Jolivet, Jean-Claude	 136
Kirouac, Lucille
Lacoursière, Louise	 155
Laflamme, Conrad	 136
Lavoie, Daniel	 148
Lebel, Marc	 137
Lord, Julien	 126
Madore, Noël	 121
Martin, Annie	 158
Martin, Jean-Eudes	 119
Martin, Roger	 134
Martin, Suzanne	 119
Martineau, Jean	 155
Massé, Clément	 139
Michaud, Gaston	 136
Mignault, Jocelyn	 131

Montminy, Jean-Marc	 136
Morin, Marcel	 136
Morin, Norbert	 134
Ouellet, Jacques	 140
Ouellet, Réal	 126
Pellerin, Arthur	 136
Pagé, Raymond	 119
Pelletier, Béatrice
Pelletier, Bernard	 136
Pelletier, Florian	 136
Pelletier, Gaétan	 139
Pelletier, Linda	 146
Picard, Hugues	 148
Poitras, Jean	 123
Poitras, Marie-Thérèse
Richard, Jean-Marc	 126
Rousseau, Alain	 119
Rousseau, Nathalie	 155
Roy, Jean-Luc	 131
Roy, Monique
Thiboutot, Sylvain	 148
Thibault, Mireille
Vaillancourt, Guy	 134

FAITES COMME EUX, JOIGNEZ-VOUS À NOUS !
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Monsieur Urgel Pelletier, 119e cours, a 
fait don à l’Amicale d’une sérigraphie 
Francesco Lacurto R. C. A., D. B. A. « Au-
tres temps, autres mœurs  » que vous 
avez pu voir à la page 11 de la dernière 
revue. De plus, l’encadrement de la 
sérigraphie a été payé en partie par les 
confrères du 123e cours. Merci beau-
coup de votre grande générosité !

Lors de notre journée Retrouvailles du 12 juin  
prochain, une personne chanceuse aura l’oppor-
tunité de gagner ce tableau de grande valeur! Le 
tirage se fera à l’heure du souper.

Merci beaucoup M. Pelletier et aux membres de 
la 123e promotion de ce don à l’Amicale, c’est 
très apprécié!

À qui la chance?

Coupon

d’inscription

Nom________________________________________________

Adresse ______________________________________________

Ville et code postal_______________________________________

Courriel_______________________________________________

Promotion_____________________________________________

Cochez vos choix et complétez le tableau

Golf et souper  	  Délices & découvertes 	  Souper seulement

MODE DE PAIEMENT

Chèque __________$             Visa __________$

No. de la carte _______________________________Exp. : ______________

Signature _____________________________________________________

Date _________________________________________________________

Veuillez libeller votre chèque à l’ordre de l’Amicale des 
anciens élèves du CSA 

et le faire parvenir au plus tard le 1er juin 2009 à

Amicale des anciens élèves
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière

100, 4e Avenue
La Pocatière (Québec)  G0R 1Z0

*Pour des renseignements additionnels, communiquez avec Nathalie au 
(418) 856-3012, poste 229 ou par courriel à amicale@leadercsa.com.

TOTAL____________

85 $ 
(dîner, transport, souper)

Nombre de personnes

_________________

Sous-total

_________________

30 $ 

Nombre de personnes

_________________

Sous-total

_________________

90 $ (avant le 1er juin)

100 $ (après le 1er juin)

Nombre de personnes

_________________

Sous-total

_________________
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Réservez dès maintenant votre journée du 
3 octobre afin de venir rencontrer et serrer 
la pince de nos personnalités de l’année. 
Voici un aperçu de l’horaire, surveillez la 
prochaine revue pour l’horaire officiel.

10 h 00	 Célébration à la chapelle

10 h 45	 Cérémonie de la reconnaissance

12 h 00	 Repas à la grande cafétéria

En après-midi, vous serez invités à vous prome-
ner dans la montagne ou encore à faire une visite 
du Collège ou tout simplement vous rassembler 
question de jaser et d’être à jour dans les p’tites 
nouvelles de chacun!

LES PERSONNALITÉS 2009 
DE L’AMICALE SONT :

Madame Hélène Raymond, 143e cours

Une personnalité du 
domaine de la commu-
nication. Une journaliste 
qui a grandement contri-
bué à la compréhension 
et au rayonnement du 
secteur agroalimentaire 
parmi le grand public en 
la personne de Madame 
Hélène Raymond.

Animatrice, journaliste, interviewer, conférencière, 
madame Hélène Raymond consacre l’essentiel 
de sa vie professionnelle à raconter les gens, leur 
histoire, et à faire connaître diverses réalités, en 
particulier dans les secteurs de l’agriculture, de 
l’alimentation et de l’environnement.

Madame Raymond s’intéresse aux gens qui ini-
tient les tendances et à ceux qui savent s’ancrer 
dans l’histoire pour donner un sens au quotidien.

La Fête du Collège 2009
Le samedi 3 octobre prochain

Dans sa vie professionnelle et personnelle, elle est 
une citoyenne responsable et est préoccupée par 
l’état de la planète.

Monsieur Clément Massé, 139e cours

Me Clément Massé est ad-
mis au Barreau du Québec 
en 1975. Depuis il exerce sa 
profession à l’étude Rioux, 
Bossé, Massé, Moreau de 
Rivière-du-Loup. Impliqué 
dans nombre d’organis-
mes paraprofessionnels et 
sociaux, il y acquiert un 

bagage intellectuel qui lui permettra ensuite de 
commenter l’actualité à la radio et à la télévision 
de Radio-Canada régional où il présente une 
chronique hebdomadaire. Parmi ses implications, 
notons la présidence de l’Association des Avocats 
de Province, administrateur de la Commission de 
la Capitale Nationale fédérale, administrateur 
de Canards Illimités Canada et président de la  
Chambre de commerce. Récemment le Bar-
reau du Québec a souligné sa contribution à sa  
profession en lui décernant le titre de « Avocatus 
Emeritus ».

Monsieur Denis Richard, 142e cours

Une personnalité du 
domaine scientifique, le 
docteur Denis Richard. 
Professeur-chercheur à 
la faculté de médecine 
de l’Université Laval, 
monsieur Richard oc-
cupe actuellement l’im-
portante fonction de 
directeur du Centre de 
recherche de l’Hôpital 

Laval. Il est aussi titulaire de la Chaire de recher-
che Merck Frosst/IRSC sur l’obésité. Depuis long-
temps, la qualité exceptionnelle de ses travaux 
scientifiques en a fait une référence obligée sur 

le plan international. Le docteur Richard avait réa-
lisé jadis ses études postdoctorales à l’Université 
Cambridge au Royaume-Uni.

LE PRIX RENÉ-RAYMOND

Le Prix René-Raymond sera décerné cette année à 
Madame Perle Morency, 167e cours.

Son prénom seul définit 
bien notre récipiendaire. 
Il nous réfère à ses quali-
tés de cœur et à sa beau-
té intérieure. Parler de 
Perle, c’est reconnaître sa 
présence amoureuse, son 
attachement aux person-
nes et son engagement 
pour son milieu. Parler de 
Perle, c’est parler d’apti-

tudes entrepreneuriales et d’habilités à mobiliser 
les gens. Parler de Perle, c’est parler d’ouverture 
au monde et à la vie.

Le samedi 3 octobre prochain, l’Amicale 
est heureuse de les accueillir à titre de 

personnalités 2009 et vous convie 

à venir les saluer et les honorer.

Une grande fête à ne pas manquer !
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136e cours

Jacques Arsenault

Éric Couillard
158e cours

Portrait « Nous ont quittés  »

Nous ont quittés
101e cours	 Père Marc-Henri Dupuis	 Mai 2009
113e cours	 Noël Saint-Hiliaire	 Février 2009
114e cours	 Marius Diament	 Mars 2009
115e cours	 Charles Massé	 Janvier 2009
116e cours	 Dr Émilien Ouellet	 Mars 2009
117e cours	 Jean-Luc Lacroix	 Mars 2009
118e cours	 Abbé Claude Lebel	 Février 2009
119e cours 	 Dr Guy Carter 	 Avril 2009
126e cours	 Lucien Lévesque	 Décembre 2008
127e cours	 Jean-Baptiste Anctil	 Octobre 2008
131e cours 	 Marcel Lemay	 Avril 2009

L’Amicale des anciens élèves offre aux familles éprouvées la force, le courage et la foi 
afin de traverser cette épreuve, qu’est la perte d’un être cher, avec le plus de sérénité 
possible.

(Pour faire publier un avis de décès, veuillez contacter l’Amicale des  anciens élèves). Merci.
 
Dons in Memoriam
Faire un don à l’Amicale ou au Fonds d’études Charles-François-
Painchaud, c’est manifester son attachement au Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière et manifester son intérêt à la cause 
de l’éducation, garante de l’avenir.

HOMMAGE À L’ABBÉ CLAUDE LEBEL
Par Gaétan Giguère, 118e cours

Le 16 février 2009 décédait à Québec, à l’âge de 81 ans, Claude Lebel, un confrère du 118e cours. Nous l’avons bien connu sur les bancs du 
Collège, le côtoyant régulièrement durant 8 ans (1942-1950). Par la suite, à l’occasion, nous avions sa présence aux différentes rencontres 
du 118e cours. Même l’an dernier, il était du groupe lors de notre conventum de juin, à Québec.

Au terme de ses études classiques, Claude entra en théologie au Grand Séminaire de Québec. Il fit également un stage à l’Institut 
«  Lumen Vitae » de Bruxelles, en Belgique. Après son ordination, il enseigna durant 10 ans au Collège de Sainte-Anne-de-la-Poca-
tière et l’Externat classique de Montmagny. En 1967, nous retrouvons Claude au ministère de la justice, travaillant surtout dans le 
système carcéral, s’occupant en particulier de réhabilitation. Il fut directeur de la prison de Waterloo, dans les Cantons de l’Est. À sa 
retraite, il demeura quelques années à Montréal, avant de s’établir définitivement à  Québec.

Ses funérailles furent célébrées en l’église Saint-Patrice de Rivière-du-Loup, paroisse de son enfance, et présidées par le nouvel  
évêque du diocèse, Mgr Yvon-Joseph Moreau (131e cours), accompagné de 16 prêtres dont les confrères Ronald Landry, Yvan et 
Raymond Michaud. L’abbé Luc Deschênes, ami fidèle de Claude et compagnon de travail au collège, prononça l’homélie, livrant 
un beau témoignage de notre confrère dans les termes suivants : « De nombreux étudiants ont fort apprécié son dévouement, sa 
fermeté et sa charité… il ne leur cachait pas la vérité et s’efforçait de trouver avec eux des pistes de solutions à leurs problèmes. 

En vrai pasteur, il apportait le soutien, le réconfort, l’encouragement, l’élan nouveau. Et ses collègues de travail ne pourront oublier sa franche et agréa-
ble camaraderie. Dans un milieu carcéral, des prisonniers ont trouvé chez ce prêtre, plus qu’un confident. Par la confiance qu’il leur a manifestée, par les 
démarches personnelles, et de responsabilités qu’il a su confier à ces personnes, elles ont retrouvé leur dignité humaine, se sont senties valorisées, réhabi-
litées. »

Avec le décès de Claude, le 118e cours vient de perdre un douzième confrère. Nous demeurons encore 32 sur la brèche, portant une moyenne d’âge de  
80 ans. L’an prochain, en 2010, le 118e fêtera ses 60 ans de promotion. Le départ d’un confrère remet en mémoire le parcours de vie réalisé par chacun et 
en perspective les quelques années qui nous restent à vivre.  Adieu cher Claude ! Restons unis autour de notre devise « Caritas ».

160e cours
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UNE SUCRERIE 
AU COLLÈGE

Par Claude Vachon, 133e cours

Fouillant dans mes souvenirs et vieilles 
photos, la retraite aidant, j’en ai trouvé 
une qui m’a rappelé que mes confrères du  
133e cours avaient eu parfois de bonnes 
idées pour occuper leurs loisirs. J’y vois 
deux de mes confrères portant en guir-
lande une série de chaudières qu’ils avaient 
utilisées à bon escient durant une période 
creuse. En effet, entre l’hiver qui entrait à 
peine en terre et un printemps qui tardait 
à en sortir, il y avait ce temps perdu, sorte 
de « twilight zone », durant laquelle nous 
errions d’un loisir à l’autre.

Au printemps 1965, à la demande expresse de 
l’abbé Denis Lajoie, premier maître de salle de la 
cour des grands, Yvan Rouleau demeura bedeau 
de cour pour s’occuper de la glissade, des deux 
patinoires, de l’aiguisage des patins de la commu-
nauté et des autres menus travaux d’entretien du  
« patrimoine » extérieur. Il était aidé durant l’hi-
ver par un second bedeau, Marcel Bernier, et de 
deux bedeaux auxiliaires, Gilles Caron et Clément  
Ouellet, lorsque la situation l’exigeait. 

Une idée printanière

Ces bedeaux officiels avaient le droit d’occuper un 
petit local sous l’escalier menant à l’amphithéâtre 
du collège. Ils y étaient souvent rejoints par les 
Ghislain St-Pierre, Yvon Chouinard et les frères 
Pelletier de Rivière-du-Loup qui, sous prétexte 
de leur venir en aide, venaient plutôt discuter de 
musique, de hockey et surtout de leurs blondes 
tout en dégustant force croustilles, chocolats et 
petits gâteaux du village que leur apportait Henri 
Chamberland. C’est au cours de ces discussions 
que surgit l’idée d’entailler les érables près du ci-
metière au pied de la montagne. Selon Yvan Rou-
leau, l’idée vint probablement d’Yvon Chouinard 
et toute la « bedocherie » réussit à convaincre 
l’abbé Lajoie de la beauté de leur projet !

Le matériel

Le matériel nécessaire fut rapidement trouvé. De 
vieux blocs de béton furent assemblés pour le feu, 
des grosses boîtes de conserve de la cuisine furent 
recyclées en chaudière pour recueillir l’eau d’éra-
ble et des « pans » à collation utilisées pour les 
beurrées de mélasse servirent de « champions » 
pour faire bouillir l’eau. De leur côté, les jumeaux 
Chouinard (Raymond et Yvon) firent venir des 
chalumeaux de l’érablière paternelle de Saint-
Pamphile. La sucrerie improvisée était prête à être 
installée en plein air dans un des sentiers menant 
à la montagne.

La filière magnymontoise

Il ne manquait que l’approbation du conseil  
du Collège pour passer à l’action. On fit alors 
jouer la filière magnymontoise. Yvan Rouleau, 
originaire de Montmagny, contacta Jean-Marc  
Nicole du même patelin qui servait la messe de 
Mgr Léon Bélanger, supérieur du collège et origi-
naire lui aussi de Montmagny. Jean-Marc lui glissa 
un mot du projet et Monseigneur, fils de Joseph-
Fortunat Bélanger, un agriculteur dépareillé…  
lauréat du Mérite agricole en 1912, fut sensible à 
la requête et accepta le projet. Nos bedeaux de-
vinrent donc acériculteurs pour quelques jours.

Selon Yvan Rouleau, ce fut une belle expérience, 
mais le produit final, non filtré, était plutôt noirâ-
tre. À défaut de sirop d’érable ou de poteau, les 
gars venaient peut-être de créer le sirop d’épita-
phe !!!

Trêve de plaisanteries, Yvan m’a confirmé que grâ-
ce au savoir faire des jumeaux Chouinard, « maî-
tres ès cabane », ils ont non seulement goûté au 
sirop, mais aussi fait de la tire et du sucre mou ! 
Nous serions curieux de savoir si d’autres promo-
tions sont allées aussi loin dans un tel loisir ?

Sur la photo : Ghislain St-Pierre et Yvon Chouinard avec 
les chaudières d’eau d’érable. 
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François Pilote, 2009

Le 27 novembre 2008, lors de la conférence 
de presse où furent dévoilés le logo, le 
thème, le site Internet et la fleur em-
blème des Fêtes du 150e anniversaire de 
l’enseignement agricole au Canada, l’abbé 
François-Pilote a fait sa première appari-
tion, après un sommeil de 122 ans. 

L’abbé Pilote est personnifié par Monsieur Joseph 
Chouinard-Pelletier, professeur de géographie 
et d’histoire au Collège de Sainte-Anne-de-la- 
Pocatière. On se souviendra que l’abbé François 
Pilote a été un personnage très important dans 
l’histoire du Collège.

L’année 2009 sera une année passablement 
chargée pour l’abbé Pilote. En effet, de mars à  
octobre, Ville La Pocatière et l’Institut de technolo-
gie agroalimentaire célèbreront « 150 ans d’en-
seignement agricole au Canada » dont la 
première école, toujours active, a vu le jour ici 
même, en 1859.

Il était présent le 7 mars 2009, lors de l’ouverture 
officielle des fêtes. Il est fort à parier que l’abbé 
François Pilote soit présent lors des activités mar-
quantes, avant de se reposer jusqu’au 200e anni-
versaire!!!

Préparez-vous, l’année 2009 promet 
d’être riche en émotions et en rebondis-
sements.

Imprimeur certifié

Optez pour une 
impression

environnementale

418 248.6965

PA P E T ER IE  CO MMERCI A L E
DÉP L I A N T S  -  BRO CHUR E S
FACT UR E S  -  A F F I CHE S
E T  BE AU CO UP  P LU S  

www.impression-rivesud.com
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La Pocatière 1954, l’auteur jouait aux jeux interdits dans les environs de la gare, du pont 
du chemin de fer et de la rivière Saint-Jean. Déjà, malgré son jeune âge, le chemin de fer 
le fascinait, insouciant qu’il était, de jouer autour d’une vieille gare plus que centenaire, 
construite en 1860 par la défunte compagnie du Grand-Tronc. Le paternel, en désespoir 
de cause lui a acheté un album de timbres et des centaines de timbres du 3e Reich de 
l’Allemagne espérant ainsi l’orienter à des jeux moins dangereux et plus intellectuels.

Entré au collège avec le 136e cours, l’auteur a délaissé le ferroviaire mais a continué les timbres. Toujours 
fasciné par les timbres et le chemin de fer, un premier livre, maintenant épuisé, sur les cachets à date des 
ambulants postaux du Québec Central voit le jour en 1991. En 2004, survient la publication des cachets 
à date des ambulants postaux de la compagnie du Grand-Tronc (1860-1878) où est dévoilé de multiples 
exemples de lettres qui ont circulé jadis entre Québec et Rivière-du-Loup, quant à leur contenu, leurs 
expéditeur et destinataire. Dans les faits, il y a eu quatre oblitérations qui ont été utilisées à bord des 
ambulants postaux (wagon postal) du Grand-Tronc pendant cette période. Ces marques postales sont 
illustrées ci-dessous.

Maintenant que l’heure de la retraite a sonné, 
Jean-Pierre peut retourner à ces jeux interdits et 
dangereux qui consistent à photographier les ga-
res patrimoniales du Québec tout en prenant gare 
au train qui siffle. Et c’est ainsi qu’il a publié au 
cours des dernières années, une collection unique 
et originale de cartes postales de gares ferroviai-
res qui contiennent toutes un cachet à date issu 
de l’ambulant postal qui a circulé jadis sur le tron-
çon illustré. La gare de Montmagny reproduite ci-
contre est un autre exemple des cartes postales 
de gares patrimoniales publiées à date.

Jean-Pierre Forest, 136e

Président, La Société philatélique de Québec.

TOUT A COMMENCÉ ICI EN 1954
Par Jean-Pierre Forest, 136e cours

Photo : J.-P. Forest Août 1995; Carte postale et timbre photo de la même gare au verso.
Unitrade #2063 accompagné du cachet à date (oblitération) Ludlow #Q-2333

Cachets-à-date utilisés à bord des
ambulants postaux du Grand-Tronc 
(1861-1873)

Figure 1 Photo: J.-P. Forest, Juillet 2006; 
La gare de Montmagny et cachet-à-date #Q-238A

Verso de la carte de La Pocatière
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134e cours

M. Martin Chouinard

Au tournant de ce soixantième anniver-
saire de graduation, il me fait plaisir de 
me remémorer avec vous ces années de 
collège qui me manquèrent profondément 
et au cours desquelles je me fis des amis 
qui deviendront pour moi beaucoup plus 
que des frères. Je devrais probablement 
les nommer tous mais qu’il me suffise 
plutôt de les remercier de leur sollicitude 
à mon endroit et de leur amitié. Je me 
réserve cependant le droit de continuer à 
les taquiner.

Il va sans dire que ces soixante ans ont passé très 
rapidement, en particulier ceux de nos études col-
légiales vu le contact de tous les confrères et aussi 
de nombreux prêtres éducateurs qui donnaient 
alors pour nous le meilleur de leur vie. Dans un 
premier temps, je ne puis passer sous silence ces 
formateurs de chefs que furent Mgr Marius Paré, 
le futur évêque de Chicoutimi, les chanoines Ro-
bert Rousseau et Antonio Boulet, Mgr Campagna, 
l’abbé Jean-Luc Nicole et combien d’autres. Au 
cours de ma vie professionnelle et familiale, je suis 
personnellement demeuré très près de l’un d’eux, 
le chanoine Rousseau. En un mot, c’était un saint 
homme tout comme il fut le directeur et même le 
protecteur de nombreux confrères du 117e cours.

Lors de notre séjour à Sainte-Anne, nous rencon-
trâmes aussi d’autres prêtres qui, chacun à leur 
façon, nous ont orientés dans la vie. D’autres, 
un peu moins facile à endurer, nous ont certai-
nement obligés à poser des actes méritoires et à 
gagner des indulgences comme on disait dans le 
temps. Par contre quelques-uns nous ont sûre-
ment permis de nous dilater la rate et je l’avoue 
honnêtement, d’être un peu nos souffre-douleur, 
tel ce brave Jean-Paul Roussel que nous avons eu 
le bonheur d’avoir comme maître de salle, maî-
tre d’étude et de dortoir, professeur de musique 
sacrée, de chorale, de fanfare et enfin comme 

professeur d’histoire. Il y aurait certainement tout 
un livre à écrire sur ce personnage surnommé le 
petit Roussel ou Cadet Roussel. Maigre comme 
un clou, pas un cheveu sur la tête, mâchoire infé-
rieure proéminente, il marchait un peu de travers 
ce qui, remarquez bien, ne l’empêchait pas d’être 
un excellent bonhomme. Professeur de musique 
très dévoué, il fut enfin un orateur sacré d’un 
genre bien particulier. Dans une mémorable im-
provisation, lors d’un sermon de l’archiconfrérie 
– il semble bien qu’il avait perdu son texte – il 
nous parla abondamment de la maternité de  
Jésus et surtout d’un nouveau dogme insti-
tuant la sainte Vierge comme un saint. Lors 
d’une autre occasion, dans un endroit sûrement 
plus délicat, le dortoir, il mit fin d’une manière 
drastique et solennelle à une séance de pétage. 
En somme il s’agissait, dès la fermeture des lu-
mières, de faire du bruit, c’est-à-dire de réaliser 
une certaine imitation avec la main et dessous du 
bras. Allumant subitement les lumières, il surprit 
un élève, un dénommé Paquet, en pleine action. 
« Paquet, lui dit-il d’une manière solennelle, arrê-
tez de péter ». Et ce dernier de répondre : « Je n’ai 
pas pété. ». « Taisez-vous, ajouta l’abbé Roussel, 
je vous ai vu péter ! ». Et ce qui fut dit fut fait. Je 
crois vraiment que ce surveillant n’était pas pré-
paré pour diriger un groupe de jeunes comme le 
nôtre. En somme, il fallait qu’il improvise et n’en 
était pas capable. Ce qui n’enlevait rien à sa naï-
veté et sa bonté.

Et que dire d’un autre professeur célèbre,  
Mgr Camille Mercier, que certains étudiants  
irrévérencieux osaient appeler le Père Cam ? Pro-
fesseur de rhétorique, je dois dire qu’il nous a ad-
mirablement bien préparés au baccalauréat mais 
il nous a souvent déridés avec son fameux bé-
gaiement. J’étais un peu son homme de confiance 
et, placé à la première rangée avec mon confrère 
Raymond Jacques, nous avions été désignés par 
Monsieur Mercier pour aller décrocher des murs 
les « ca-cadres » dont il avait besoin lors de ses 
cours de littérature étrangère. Il identifiait alors 

les personnages et c’était vraiment intéressant… 
« Allez me ra-rac-raccrocher cela bande d’inno-
cents, je ne connaissais personne là-dessus, ce 
sont toutes des femmes des années 30 avec cer-
tains chapeaux à pot, etc., etc. ».

Certains se rappelleront aussi les «  co-cotes  » 
de difficulté des versions latines. Ces dernières 
étaient en effet cotées de un à dix et si quelqu’un 
tombait sur la cote exacte, il avait un point de plus 
à son résultat final. Un de nos confrères qui se 
reconnaîtra, je l’espère, lève la main et annonce 
le chiffre onze. « C’est ça reprend le Père Cam, 
es-espèce d’imbécile, c’est-est-est sur dix, voyez-
vous et il a onze ». Monsieur Mercier aimait aussi 
nous raconter son histoire de l’étudiant qui avait 
de la difficulté en traduction latine. Ce dernier, en 
effet, distinguait plutôt mal l’emploi des propo-
sitions ad et in. Ainsi, un élève traduisit, je suis 
allé au collège pour étudier par ad collegium au 
lieu de in collegium. « De cette  manière, ajoutait 
l’abbé Mercier, notre beau fin continua de faire le 
tour du collège au lieu d’y-d’y entrer pour faire 
son cours ». Et que dire de la fameuse barrette 
qu’il avait la fâcheuse habitude de placer sur son 
bureau, laquelle bougeait pendant la classe ou se 
mettait à pondre des œufs. Il faut ici préciser que 
Monsieur Mercier avait de la difficulté avec ses 
verres, plutôt compacts, ce qui l’empêchait de voir 
le fil attaché à la fameuse barrette que certains 
confrères assez espiègles se chargeaient de faire 
voyager pendant le cours.

Évidemment que nous avons eu aussi bien 
d’autres professeurs sympathiques et compétents 
tel le chanoine Antonio Boulet que certains appe-
laient le Nio Boulet. Le patois de ce dernier était 
charrie noir de Gaspar et il aimait bien nous em-
bêter avec ses expressions difficiles à traduire qui, 
paraît-il, étaient le fait du génie de la langue. Un 
jour, il nous avait donné à traduire quelques vers 
de Shakespeare commençant à peu près comme 
ceci : »Thou are dust… » dont la traduction devait 
être « tu es poussière et tu retourneras en pous-

60 ANS DE SOUVENIRS D’UN ANCIEN DU 117E COURS
Par Réginald Grand’Maison, 117e cours
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sière ». Un élève un peu distrait avait traduit mot 
à mot ces vers par « tu époussetteras la poussière 
de ton habileté».Devant une telle coquille, toute 
la classe s’est esclaffée, moi le premier, jusqu’à ce 
que Monsieur Boulet, un peu révolté, de s’écrier : 
« Au moins, Grand’Maison, ayez la décence de 
ne pas rire car c’est vous qui avez écrit cela ! ». 
J’avoue que je n’étais pas tellement fort dans la 
traduction de la poésie anglaise. Dans les années 
ultérieures, Monsieur Boulet aimait bien raconter 
cette anecdote à ses élèves. Je dois avouer que cet 
excellent professeur d’anglais est demeuré pour 
moi l’un de mes meilleurs souvenirs du Collège 
de Sainte-Anne.

Il faudrait enfin se souvenir des expériences phy-
siques plus ou moins réussies de Mgr Joseph Dia-
ment et des rédactions personnelles de chacun 
d’entre-nous devant toutes ces initiatives nou-
velles et plutôt intéressantes. Et comme nous le 
décrivait notre confrère Maurice : « Luc-Lin Bour-
que vient près de sauter avec son appareil… le 
boy Desjardins, Réginald et Raymond Jacques font 
de la peste avec leurs mélanges et Mgr Diament 
vient en maudit. D’ailleurs, dans une caricature 
demeurée célèbre, Raoul Hunter a tenu à immor-
taliser quelques-unes de ces scènes. Combien de 
professeurs et d’élèves n’ont-ils pas eu la chance 
de passer à la postérité grâce aux talents spé-
ciaux de ce dernier qui deviendra plus tard l’un 
des meilleurs caricaturistes et sculpteurs que le 
Québec ait connu.

Avec le recul du temps, il faut bien admettre ce-
pendant que les élèves du 117e cours ont vécu 
de 1941 à 1949 des années vraiment enrichis-
santes même si de temps à autre les syllogis-
mes de certains pouvaient dépasser leur pensée. 
Un jour, notre confrère Roland Lessard, l’un des 
beaux cerveaux de notre classe, n’hésitait pas à 
affirmer que le Collège de Sainte-Anne a toujours 
possédé une équipe d’éducateurs extraordinaires 
et je crois que c’était très juste. En effet, Mau-
rice Gagnon écrit à ce sujet  : «  À travers leurs 
bons conseils, les notes mensuelles des maîtres 
de salle et d’étude, les conférences spirituelles de 
Mgr Paré, en somme avec tout cet encadrement, 
nous avons vraiment été des privilégiés qui ont pu 
avancer en âge, en grâce et en sagesse devant 
nos maîtres et nos parents ».

C’est pourquoi, en ce 19 juin 1949, tous ces 
adolescents étaient dans la joie d’afficher devant 
leurs parents et amis leur ruban de finissant qui 
identifiait leur future profession. Le président de 
notre classe, Marcel Blais qui deviendra plus tard 
un honorable juge de la Cour du Québec, nous 
laissa en cette occasion un message inoubliable. 
« Mes bien chers confrères, nous dit-il en subs-
tance, nous ne devrons jamais oublier que si nous 
avons présentement le privilège de terminer nos 
étude classiques, c’est que d’autre membres de 
notre famille nous ont donné leur place et se sont 
sacrifiés pour nous… ».

Suite à l’éloquent et touchant exposé de ce der-
nier, notre supérieur d’alors, Monsieur le chanoine 
Fortin, nous a félicités de « nos efforts soutenus 
tout au long de notre cours » et nous a invités « à 
être des porteurs de lumière, des dispensateurs de 
joie et des hommes droits dans la réalisation de 
leur vie ».

« L’église, ajouta-t-il en terminant, votre Collège, 
vos familles, vos paroisses comptent sur vous pour 
rendre le monde plus sain et plus fraternel ».

Eh bien, en ce 20 juin 2009, au Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière, ce sont les survivants de cette 
équipe de 1949 qui reviendront à leur Alma Mater 
pour fraterniser et se remémorer pendant quelques 
instants certains souvenirs d’autrefois.

Tout comme en 1949, ils chanteront sûrement :
Fils de Sainte-Anne en cette heure suprême 
Qui nous rassemble une dernière fois
Offrons encore au Collège qu’on aime
L’hommage de nos cœurs et de nos voix.
Séjour de vrai bonheur, où coula mon jeune âge
Sainte-Anne, oui ton image restera dans mon cœur ».

Bibliographie : 
Au cœur de mes mémoires, p. 113 à 125. R. Grand’Maison
Bulletin du 117e cours, Abbé Maurice Gagnon
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« Ce serait un acte maladroit que de vouloir 
jeter nos espérances en l’avenir sur une autre 
base que celle que nous fournit l’agricultu-
re. » Honoré Mercier

En 1836, c’est l’arrivée au Collège de Sainte-An-
ne-de-la-Pocatière de l’abbé François Pilote. Fils 
de cultivateur, éducateur né, l’abbé Pilote, tout en 
se donnant à la direction du Collège, voit déjà les 
problèmes éventuels de l’agriculture chez-nous. 
C’est un prêtre sensible, dévoué et brillant, ob-
servateur minutieux doué d’une grande connais-
sance des hommes et des choses de son temps. Il 
a fait des études solides avec, en plus, un amour 
vrai et sincère de la terre. Sainte-Anne, avec ses 
basses-terres, riches et fertiles, était donc l’endroit 
tout désigné pour réaliser ses ambitions. Mais il 
n’était pas l’homme à attendre les événements, 
au contraire, il les devancera. C’est pourquoi 
l’agriculture connaîtra, à Sainte-Anne-de-la-Po-
catière, un développement précoce qui exercera 
une influence profonde sur la classe agricole de 
toute la région.

Dans le prolongement du collège de Painchaud, 
fondé en 1827, l’abbé François Pilote jette donc, 
en 1848, les bases de la Société de colonisation 
du Kamouraska. Dès 1853, pendant son séjour 
au Collège comme supérieur, il rédige pétition sur 
pétition auprès des gouvernements afin d’orga-
niser ici même une ferme-modèle et une société 
d’agriculture. Et le 5 février 1855, les directeurs du 
Collège reçoivent avis que le projet de fondation 
d’une école d’agriculture est bien vu de plusieurs 
membres canadiens-français du gouvernement. 
Le 17 décembre 1857, la corporation du Collège 
ordonne la construction de la maison qui sera 
pendant au-delà de 50 ans, l’école d’agriculture. 
Au mois de mars 1858, M. Jean-Charles Chapais, 
député de Kamouraska, engage fortement les di-
recteurs de Sainte-Anne à s’adresser à la législa-
ture pour obtenir les moyens d’ouvrir une école 
près de la dite ferme-modèle du Collège. Au cours 
de l’été, la députation du Bas-Canada vote alors 
une somme de 250 louis. Cette allocation d’envi-
ron 1000 $ en dollars d’aujourd’hui n’est cepen-
dant pas suffisante pour couvrir tous les frais de 
l’organisation de l’enseignement et de l’ameuble-
ment de cette école. Mais ce n’est évidemment 
qu’un début.

En septembre 1858, le nouveau directeur engage 
comme professeur d’agriculture monsieur Émile 
Dumais, qui avait suivi un cours d’études agricoles 
théoriques à Varennes, près de Montréal. Quel-
ques mois plus tard Pilote, de son côté, publie un 

plan d’organisation de l’enseignement agricole au 
Canada. Afin de leur aider dans l’exécution de ce 
plan, le Collège donne gratuitement pour l’usage 
de l’école primaire de Sainte-Anne, une partie de 
la grande maison nouvellement construite. Mais 
Pilote, ayant maintenant la responsabilité d’orga-
niser l’enseignement agricole, sent le besoin de 
se renseigner ailleurs sur ce sujet qui lui tient à 
cœur. Parti pour l’Europe à la mi-février 1859, son 
voyage dure trois mois et demi et dès son retour, 
il prend la décision de s’occuper du plan définitif 
d’organisation de son école. C’est Mgr Baillar-
geon, archevêque de Québec, qui, le 10 octobre 
1859, bénira lui-même le nouvel édifice destiné à 
l’éducation des cultivateurs.

Il faut donc se rappeler que c’est le collège qui, 
par son supérieur, fonde l’École d’agriculture. Ce 
même abbé Pilote, doué d’une intelligence pro-
fonde et quasi universelle, avait été appelé au 
Collège à l’âge de 25 ans en 1836. Il y demeurera 
d’ailleurs jusqu’à l’âge de 60 ans. Cet homme, 
d’un génie prodigieux, a aussi la réputation d’être 
encore plus grand par le cœur que par l’intelli-
gence. Ses prédilections, il va sans dire, se portent 
surtout vers la jeunesse agricole. La grande réali-
sation de sa vie qui a immortalisé sa mémoire fut 
évidemment la fondation de cette École d’agricul-
ture. Cette «  vieille école  », aujourd’hui la pro-
priété de madame Francine Leclerc, a donc abrité 
pour la première fois l’enseignement agricole au 
Canada français.

Cours moyen d’agriculture

Ce cours d’une durée de deux ans, inauguré par 
Pilote, est accessible aux fils de cultivateurs âgés 
d’au moins 15 ans et qui possèdent déjà le baga-
ge de connaissance de la petite école de rang.  Le 
cours existe encore aujourd’hui mais sa période 
scolaire est limitée aux six mois d’hiver. Depuis 
sa fondation, 2117 étudiants sont passés par 
le cours moyen. Avec un budget annuel dans le 
temps de 2000 $ et quelques revenus des cultu-
res des étudiants, ce fut vraiment l’âge héroïque 
de l’éducation agricole. Il faudra attendre 1912 
avec le second fondateur, Mgr Auguste Boulet, un 
autre éducateur du Collège, pour que ces années 
difficiles prennent fin. À partir de 1918, le cours 
agronomique, complètement déparé du cours 
moyen, comporte alors trois années d’études pour 
les étudiants du cours classique.

Le cours agronomique

Enfin, à l’automne de 1937, l’École d’agriculture 
inaugure son cours agronomique de quatre ans. 

Il est important de souligner ici que quelle que 
soit la période d’austérité ou de prospérité, cette 
école a toujours eu une très grande influence 
dans toute la province. Il faut aussi ajouter que 
l’abbé Pilote, l’homme de toutes les initiatives, 
a réussi à mettre sur pied une œuvre de presse,  
La Gazette des campagnes, le journal des colons 
et des agriculteurs, publiée de 1861 à 1894 et de 
1941 à 1956, cette dernière période étant prise 
en charge par M. Louis-de-Gonzague Fortin, sû-
rement l’un de nos plus grands cerveaux d’alors 
dans le domaine de l’agriculture.

Encore une fois, sous l’impulsion du Collège, 
l’étude et la recherche scientifique auront donc 
un impact déterminant sur l’agriculture, l’activité 
économique la plus importante de cette époque. 
D’ailleurs, en cette même année 1937, cette 
école est rattachée à la Faculté des sciences de 
l’Université Laval et en 1940, elle est élevée au 
rang de Faculté. Il faut souligner que lors de son 
déménagement sur le campus Laval en 1962, 
elle aura décerné une trentaine de doctorats et 
plusieurs dizaines de maîtrises. Elle aura été sans 
aucun doute, par ses travaux de recherche et de 
vulgarisation, un important foyer d’innovation. Au 
fil des générations, on y a formé des agriculteurs 
compétents et expérimentés tout en moderni-
sant les pratiques agricoles de l’est du pays afin  
qu’elles puissent servir de modèles. En ces  
années-là, l’agronomie moderne telle que nous 
la concevons aujourd’hui, n’est pas encore arri-
vée. Nos agronomes, les scientifiques de la terre,  
sont encore plus ou moins acceptés par nos agri-
culteurs. Peu à peu cependant ces derniers se  
laissent initier aux sciences agronomiques.

Mais il y a plus encore, l’École d’agriculture, en 
cours de développement, en plus de donner nais-
sance à la Faculté universitaire, entraîne à sa suite 
de nombreuses initiatives connexes telle la Ferme 
expérimentale fédérale qui, avec ses laboratoires 
de recherche, fera de La Pocatière l’un des centres 
les plus importants en matière d’expérimentation 
agricole au pays. De plus, à compter de 1938, 
toujours sous l’égide indirecte du Collège, une 
seconde institution de niveau universitaire voit 
aussi le jour à La Pocatière, l’École supérieure 
des pêcheries qui, de sa création à 1962, forme 
une soixantaine de bachelier qui participent à la  

LES 150 ANS D’HISTOIRE DE L’ÉCOLE D.AGRICULTURE 
ET LE COLLÈGE DE SAINTE-ANNE-DE-LA-POCATIÈRE
Par Réginald Grand’Maison, 117e cours

amicale@leadercsa.com
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modernisation des pêches au Québec. Mais,  
encore une fois en 1962, une page d’histoire est 
définitivement tournée car, à la suite des recom-
mandations de la Commission Régis, nous assis-
tons au transfert de l’École d’agriculture sur le 

campus de l’Université Laval à Québec. Le Collège 
vend donc au gouvernement de la province l’édi-
fice et les terres adjacentes et l’École devient alors 
l’Institut de technologie agricole (ITA).

L’ITA actuel

Cinquante ans plus tard, au tout début du troi-
sième millénaire, nous devons reconnaître que 
l’œuvre de ces éducateurs de la première heure 
n’est pas disparu. Bien au contraire, elle nous offre 
maintenant une institution nouvelle nous révélant 
des signes évidents de croissance et de vitalité. Un 
groupe d’éducateurs spécialisés dans le domaine 
agro-alimentaire ont en effet su apporter à des 

milliers d’étudiants venus des quatre coins de la 
province une vue globale sur le monde. Ce sont 
en fait, comme le soulignait le directeur actuel 
de l’institution, monsieur André Simard, « quatre 
cents jeunes à qui l’on inculque annuellement 
ces valeurs de base que sont l’innovation, l’esprit 
d’équipe, la créativité et le sens des responsabi-
lités ». Je crois que tous nos bâtisseurs, dont les 
Pilote et les Boulet, en seraient bien heureux !

Bibliographie : Sainte-Anne de la Grande-Anse 2008, p. 98 
à 104, R. Grand’Maison.

J’aurais pu ajouter à 
ce titre félicitations 
si je n’avais craint qu’il 
ne devienne ainsi un 
peu longuet. En effet, 
c’est d’abord des fé-
licitations que je veux 
adresser à madame 

Nathalie Lévesque qui a su d’emblée imprimer au  
numéro de décembre de notre revue la tenue et le 
caractère qu’ont réussi à lui instiller ces dernières 
années les Véronique Dionne et Béatrice Pelletier 
de ce monde appelées à en diriger les destinées. 
Tout cela, avec le précieux concours de Martine 
Dubé. Peu d’institutions semblables à la nôtre 
– sinon aucune - peuvent se targuer d’avoir su 
maintenir si longtemps un lien de rattachement 
d’une aussi belle facture.

De la valeur relative d’un collège offert 
en cadeau

J’ai particulièrement été frappé par la page cou-
verture du dernier numéro sur laquelle surgit le 
collège, comme sorti d’un gigantesque emballage 
de Noël. Ho! Ho! Ho! Les prodiges des petits lu-
tins de l’infographie! 

Mais à l’époque pure et dure du pensionnat, je 
me demande si une telle page aurait suscité un 
aussi bel enthousiasme. En effet, pour beaucoup, 
le collège (c.-à-d. le pensionnat) sera demeuré un 
moindre mal et, pour d’autres, un cadeau empoi-
sonné n’ayant rien à voir avec celui qui s’étale 
si bellement en cette page. Toutes les occasions 
étaient bonnes d’en sortir et, à cet égard, la pé-
riode de Noël marquait un paroxysme.

La fébrilité commençait à s’installer le premier 
dimanche de l’Avent, et le principal élément dé-

Réactions, impressions et observations liées au dernier numéro de l’Union Amicale
Par Réjean Bureau, 133e  cours

clencheur en était le chant Venez divin Messie 
que nous entonnions alors avec un joyeux en-
thousiasme à la grand-messe. La deuxième ligne 
de ce cantique – « Sauvez nos jours infortu-
nés »– était presque à prendre au premier degré. 
D’aucuns commençaient même à biffer sur leur 
calendrier les jours qui les séparaient de la déli-
vrance! Tous avaient hâte d’arriver à cette période 
de réjouissances pour revoir amis et membres de 
la famille, pour communier à l’esprit de Noël, voire 
s’en enivrer, et pour profiter d’un répit salutaire 
avant la grande traversée hivernale. 

Pour certains déjà, l’étoile la plus lumineuse brillait 
dans la perspective de renouer avec la petite amie 
qui le plus souvent se languissait, elle aussi pen-
sionnaire, dans un sombre couvent;  Abélard et 
[Hé]loïse des temps modernes, leurs échanges 
épistolaires s’embrasaient, alimentés à la flamme 
de la Noël approchant. 

À vrai dire, l’attente s’inscrivait dans un beau 
crescendo qui trouvait son expression ultime le 
dernier dimanche de l’Avent. Grisés par l’encens 
et inspirés sans doute par le bœuf et l’âne de la 
crèche, nous nous surprenions alors dans une  
modulation suprême à braire et à beugler pour 
ainsi dire notre dernier Venez divin Messie, tel-
lement la hâte nous tenaillait !

La veille du départ, autour du 23 décembre, la 
fébrilité était palpable dans les dortoirs et pou-
vait parfois donner lieu à des débordements, une 
fois les lumières éteintes. Mais le chahut n’allait 
jamais trop loin, car personne n’aurait voulu se 
voir infliger comme punition de rester au collège 
pour Noël. Ça, ça n’aurait vraiment pas été … un 
cadeau!1

De la beauté sereine d’un conventum 
ultime

En règle générale, nos comptes rendus de retrou-
vailles, au demeurant réconfortants et rassem-
bleurs pour les premiers concernés, ne pêchent 
pas par excès d’originalité. Il en est un toutefois 
qui m’a beaucoup ému et touché. C’est celui inti-
tulé Un beau sursaut avant l’extinction rédigé 
par M. Rock Duval, du 106e cours. Que voilà des 
lignes vibrantes d’un humanisme,  d’une sérénité 
et d’une fraternité exemplaires ! Le tout porté  par 
un regard vif et perspicace sur notre petit monde 
d’hier et d’aujourd’hui. Recevez, monsieur Duval, 
cet hommage d’un «jeune» du 133e cours!

De l’utilisation affective de « confrère »

Dans un numéro précédent, M. Paul Mathieu nous 
faisait à juste titre observer que c’est à tort que 
nous employons le terme « confrère » (et sa petite 
sœur) pour désigner nos camarades de classe ou 
condisciples. Dans le numéro suivant, je répliquais 
qu’au nom de la belle fraternité qui s’est dévelop-
pée entre nous au fil de nos années de collège, 
nous devrions quand même continuer de l’utiliser 
en son sens affectif.

De deux choses l’une  : ou bien ce détail est 
passé inaperçu, ou bien c’est l’option affectivité 
qui l’emporte, car j’ai constaté qu’on l’employait  
encore abondamment dans le dernier numéro.

1 À une époque plus héroïque encore, Noël se passait effectivement 
au collège, le congé ne commençant que le 30 décembre. Voir à ce 
sujet l’article de M. Louis Dubé, du 109e cours, paru dans le numéro 
de décembre 2007 de l’U.A.

Première école d’agriculture
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À mettre à votre agenda
Voici les dates retenues pour la tenue des conventums à venir. 

C’est un rendez-vous à ne pas manquer. Pour de plus amples renseignements, 
veuillez communiquez avec l’Amicale des anciens élèves.

	 60e anniversaire pour le 117e cours – Samedi le 20 juin 2009

	 45e anniversaire pour le 132e cours – Samedi le 3 octobre 2009

	 35e anniversaire pour le 145e cours – Samedi le 3 octobre 2009

	 30e anniversaire pour le 150e cours – Samedi le 3 octobre 2009

	 25e anniversaire pour le 155e cours – Samedi le 13 juin 2009

	 20e anniversaire pour le 160e cours – Samedi le 29 août 2009

	 13e anniversaire pour le 167e cours – Dimanche 11 octobre 2009

En 2009, c’est votre fête !

Contactez l’Amicale pour l’organisation 
de votre conventum nous vous offrons 
le forfait Clés en main !

Réservez vite !

	 5e anniversaire pour le 175e cours

	 7e anniversaire pour le 173e cours

	 10e anniversaire pour le 170e cours

	 15e anniversaire pour le 165e cours

	 40e anniversaire pour le 137e cours

	 50e anniversaire pour le 127e cours

	 55e anniversaire pour le 122e cours

	 65e anniversaire pour le 112e cours 

	 70e anniversaire pour le 107e cours 

Le 160e cours se prépare 
pour son 20e !!!

Les retrouvailles du 160e cours se tiendront le  
samedi 29 août prochain au Collège. 

Pour confirmer votre présence ou obtenir des  
informations contactez :

Christophe Leclerc 
cleclerc@ngkstarkplugs.ca

Jean Boucher 
jbouc@mediom.qc.ca

Les 30 ans du 150e cours

Invitation spéciale à la 150e promotion 
le 3 octobre 2009

Pour inscription et ou information contactez  
Madame Chantale Mercier à l’adresse de courrier 
électronique suivante : 

chatmercier@leadercsa.com

Avis aux anciens du 123e cours

50e anniversaire de vie sacerdotale de l’abbé Marcel Lainesse
L’abbé Marcel Lainesse, du 123e cours, célébrera cette année son cinquantième (50e) anniversaire de vie sacerdotale et 

ses paroissiens de Notre-Dame de l’Assomption (Berthier-sur-Mer) souligneront cet événement entre autres, 
par la concélébration d’une messe dimanche, le 14 juin 2009 en l’église de la paroisse de Berthier-sur-Mer à 10 h.

Vous êtes tous invités à cette célébration avec d’autres confrères.
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DES NOUVELLES DE MARIE-PIERRE POIRIER, 163E COURS

Saviez-vous que Marie-Pierre Poirier, 163e cours a participé au provincial de curling mixte 2009 se tenant à Sorel-Tracy du 30 mars au 5 avril 
2009. L’équipe a d’ailleurs remporté une médaille de bronze.  Marie-Pierre pratique le curling depuis 5 ans, elle a aussi participé au provin-
cial féminin de curling en janvier 2009, une 8e position.  Présentement mère de 2 filles et 1 garçon qui eux aussi pratique le curling depuis  
2 ans, un 4e enfant est prévu pour août prochain.  Marie-Pierre est agente d’aide socio-économique pour le Ministère de l’emploi et de la 
solidarité depuis 10 ans à Trois-Rivières.

Félicitations Marie-Pierre pour tes exploits en curling et pour ta belle famille qui s’agrandira au mois d’août prochain !

FÉLICIATIONS À CHANTAL CARON, 149E COURS

Dans le cadre des Prix de la Culture de Québec, Chantal s’est méritée le prix de la création 
artistique du CALQ. Si ces collègues de la danse en étaient heureux pour leur art (et avec 
raison), nous l’étions tout autant pour la région. 

Félicitations à Chantal et à sa contribution !

Photo famille : toute la famille Marie-Pierre et François, les enfants 
Léonie 9 ans, Louis-Philippe et Raphaëlle 8 ans

Photo équipe Lemay :  Équipe de curling, de gauche à droite Philippe 
Lemay, Marie-Pierre Poirier, François Boudreau, Katia Brascoup et 
Anik Brascoup (subtitut )
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30 Portrait « Babillard »

Photographie fournie par M. Paul Mathieu, 122e cours.

RÉPONSE À L’AVIS DE RECHERCHE
Merci  beaucoup à tous ceux  qui ont répondu et qui ont su reconnaître des confrères ou 

se reconnaître : L’abbé Hubert Lévesque, M. Paul Mathieu, M. Marc-André Frève, M. Hervé Caron, 
M. Yvon Raymond, l’abbé Jean-Marc Lavoie, M. Yves Leblanc.

Maxime Mercier, ing.
Directeur
régional

Construction B.M.L., Division de Sintra inc.
105, rue L.P.-Lebrun
Rivière-du-Loup (Québec)
G5R 4C3

Téléphone : 418.862.0000
Télécopieur : 418.862.1014
Cellulaire : 418.860.1021
Courriel : mmercier@sintra.ca

www.constructionbml.ca
Licence R.B.Q. : 8006-9552-07

1ere rangée du haut
Martin Simoneau
Denis Sirois
Lucien Ouellet
Marc-Aurèle Tardif
Léonard Cantin
2e rangée du haut
Martin Cloutier
Gérard Landry
Hubert Lévesque
Ulric Bilodeau

Raoul Ouellet
Gilles Brisson
Lucien Lévesque
Gilles Nadeau
?
Jean-Marc Richard
Marcel Boivin
G-Édouard Lagacé
Yvon Raymond
Jean-Marc Lavoie
Paul Mathieu
Rodrigue Bouchard

3e rangée du haut
Jacques Lajoie
? Leclerc
Jean-Guy Dionne
Jacques Mercier
Hervé Caron
Réginald Gamache
Julien Lord
Abbé Jean-Paul Roussel
Yvon Lizotte
Germain Fortin
Jules Drouin

?
Émile Landry
Jean-Guy Lang
4e rangée du haut
Guy Turgeon
Julien Lévesque
Gaston Gaudreau
Almer Levasseur
Jean-Paul Lamarre
Yves Leblanc
Jean Tremblay
Marc-André Frève

Émilius Goulet
Auguste Bélanger
Florent Massé
Raymond Normand
Denis Lajoie
5e rangée du haut
Marien Grenier
Normand Beaulieu
Denis Poussard

1ere rangée c

2e c

3e c

4e c

5e c
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